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Le Maroc, 
votre destination 
touristique.
Ce numéro spécial du magazine ‘‘Hôtellerie News’’, publié à 
l’occasion de l’IFTM TOP RESA 2010, est une invitation pour 
vous faire découvrir les différentes facettes de la destination 
Maroc.

Vous avez envie d’une évasion, le Royaume du Maroc, avec la 
variété de ses paysages, vous portera à mille lieux de votre 
quotidien. Des sommets du haut atlas et le long du littoral 
atlantique et méditerranéen, jusqu’au grand désert avec ses 
kasbahs et oasis en passant par les villes impériales, vous avez 
en plus, la possibilité de pratiquer de nombreuses activités 
sportives et de loisirs et savourer l’art de vivre et la culture 
du pays.

Outre ses monuments et son patrimoine, le Maroc est aussi 
un pays accueillant et hospitalier et un lieu d’échange où l’on 
découvre les trésors de l’artisanat, et les spécialités d’une 
gastronomie parfumée et généreuse.

Si vous avez envie d’une escapade, nous vous invitons à 
découvrir le contenu de ce magazine et de poursuivre votre 
exploration, en programmant le Maroc… comme votre 
prochaine destination.

La Rédaction
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39 Bd. Albert 1er. BP. 145 06603 ANTIBES - FRANCE
Tél.: +33 (0)6 86 86 11 00
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LE MAROC
Aux mille et un paysages

Les plus hauts sommets 
d’Afrique du nord 
Environ un tiers du territoire marocain 
est recouvert de montagnes qui 
culminent à plus de 4 000 mètres, la plus 
haute étant le Toubkal (4165 m).  

Au milieu du pays se trouve la chaîne 
de l’Atlas qui s’étend jusqu’aux plaines 
fertiles.

L’Anti-Atlas est formé de montagnes 
moins hautes. Cette chaîne du Sud du 
pays est marquée par l’aridité. 

Il n’est pas surprenant cependant d’y 
voir des petits groupes d’arbres dits 
«arbres aux chèvres». Plus précisément, 
ce sont des arganiers qui produisent 

l’argan,  fruits dont le noyau contient une 
huile odorante aux vertus recherchées 
par l’industrie pharmaceutique et 
cosmétique.

Les plages et le désert
En partant du Nord et au bord de la 
Méditerranée, le croissant rifain est le 
nom donné à une plage située à l’Est de 
Tétouan qui  se distingue par l’alternance 
des montagnes du Rif et de la mer. 

Plus à l’Est, la baie d’Al Hoceïma avec 
sa superbe plage surnommée la «Perle 
bleue». Côté Atlantique, les plages sont 
beaucoup plus nombreuses.  

Au Sud du pays, l’erg Chergi, est la plus 
vaste étendue de pierres et de sable à 

D’une superficie de 710.850 km2, le Maroc est situé à l’extrême ouest de l’Afrique 
du Nord. Le pays bénéficie de 3500 km de côtes et dispose de deux façades 
maritimes : l’Atlantique et la Méditerranée. Face à sa côte atlantique se trouvent 
les Îles Canaries et Madère. Au Nord, 14 km seulement séparent le Maroc du 
continent européen. Le Maroc bénéficie d’une diversité de reliefs où se côtoient 
côtes maritimes, neige, palmeraies, dunes sahariennes et prairies verdoyantes. 
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MAROC / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE

l’intérieur du Maroc. Certaines dunes de 
sable peuvent atteindre 200 mètres de 
hauteur. 

3500 km de côtes
Le Maroc est bordé à l’Ouest par l’océan 
Atlantique, avec 2930 km de côte, et par 
la mer Méditerranée au Nord, avec un 
littoral de 530 km.

La végétation est de type méditerranéen, 
avec, en montagne, le thuya, le chêne 
vert, le cèdre et diverses plantes alpines. 
En plaine se développent le chêne-liège, 
l’olivier et l’arganier. 
A l’intérieur du pays poussent l’alfa et 
l’armoise, alors que les oasis du Sud 
demeurent le domaine privilégié des 
palmiers. 

Les plaines étendues
La côte atlantique abrite certaines 
villes impériales, dont Rabat, et des 
plaines colorées qui rejoignent les plages 
de sable fin.  

S’étirant le long des montagnes du 
Rif jusqu’au Moyen Atlas, le bassin du 
Sebou (36 000 km2) renferme de bas 
plateaux, des cours d’eau, des collines et 
des plaines fertiles.  

Le Maroc possède beaucoup de cours 
d’eau (oueds) comme le Sebou, le Souss, 
la Moulouiya, le Draâ et le Dadès.

La faune et la flore
Le lion de l’Atlas et les éléphants ont 
aujourd’hui disparu.

Chacals 
et lynx 
vivent encore 
dans les campagnes, et 
on trouve quelques antilopes et des 
fennecs en bordure du Sahara. La flore 
est riche et diversifiée : on recence plus 
de 4 000 espèces. 

Le Maroc possède les plus vastes forêts 
d’Afrique du Nord, avec de magnifiques 
chênes-lièges, cèdres, pins et sapins.

Pour plus d’informations : www.visitmorroco.com
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Distractions
Côté gastronomie et restauration, il y 
en a pour tous les goûts. Une multitude 
de restaurants proposent une cuisine 
internationale très variée (japonaise, 
indienne, italienne, vietnamienne, 
française…) et la grande tradition 
culinaire marocaine avec ses plats 
savoureux au doux parfum oriental. 
Il existe aussi une grande diversité de 
snacks proposant une restauration 
rapide. La vie nocturne y’est très variée 
et animée. Les piano-bars côtoient 
les night-clubs «in», les cabarets, les 
bars et cafés. Un grand complexe 
cinématographique sur la Corniche, le 
«Mégarama» avec ses 14 salles, équipé 

des dernières technologies, programme 
les tous derniers films. De nombreux 
concerts et spectacles avec des artistes 
de renom s’y déroulent.
Des activités sont prévues pour les 
sportifs : équitation, paint-ball, karting…

Les sites à visiter
La grande Mosquée Hassan II, l’un des 
plus grands édifices religieux du monde. 
Á ne pas rater :  L’ancienne Médina offre 
une vue impériale de la cité, à quelques 
pas  du centre-ville.
La Corniche où se cotoient une 
multitude de restaurants, cafés, hôtels et 
piscines. 

Les Habous, datant de 1919,  avec 
ses arcades commerçantes, alliant 
architecture musulmane et urbanisme 
moderne, est unique en son genre au 
Maroc.  Les nombreuses églises, vestiges 
du Protectorat, dont l’architecture 
majestueuse et saisissante. 
La grande place de la fontaine avec sa 
colonie de pigeons où il est possible de 
se faire tatouer au henné. Les marchés 
de quartiers ou souks du dimanche 
où l’on trouve de tout, même de la 
brocante.

Shopping, 
les grandes marques
Des boutiques de renommée 

Carrefour de cultures
Cosmopolite, carrefour de toutes les cultures, Casablanca est le plus grand 
centre d’affaires du Maroc. Ville d’avant-garde alliant modernisme, trésors de 
la tradition marocaine et architecture où cohabitent art-déco et art néo-
mauresque. Lieu privilégié de la mode, les marques internationales les plus 
prestigieuses y sont présentes. Capitale économiquen, elle est aussi un foyer 
culturel avec ses galeries, ses librairies d’art et ses centres culturels. 

CASABLANCA
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internationale à l’intérieur et aux 
alentours des incontournables Twin 
Center (boutiques de prêt-à-porter, 
décoration, équipement électroménager 
et un grand centre d’affaires regroupant 
les sièges de nombreuses grandes sociétés 
marocaines et de multinationales). 

De multiples centres commerciaux, 
galeries marchandes et grandes surfaces 
proposant une variété de produits. Le 
quartier des antiquaires qui regorge de 
beaux meubles et accessoires vaut le 
détour. 

Le centre artisanal, situé non loin de la 
grande Mosquée Hassan II présente un 

large éventail de produits  hand-made. 
Toute la magie de l’artisanat marocain 
pour des cadeaux inoubliables (tapis, 
bijouteries, objets de décorations, 
meubles,). “Le triangle d’or”  est le 
rendez-vous de la mode chic pour 
petits et grands, où les grands noms de 
la mode se sont donné rendez-vous.

Plein air & sports
Thalassothérapie dans deux hôtels luxueux 
en bord de mer. Casablanca possède son 
propre parcours de golf Anfa. 

Cinq autres parcours se trouvent dans 
les alentours (Mohammédia, Benslimane, 
Bouznika, El Jadida, Settat et Rabat…).

Plusieurs terrains de tennis, dont un de 
niveau  ATP-TOUR.
De nombreux autres sports peuvent 
également être pratiqués: natation, danse 
orientale, équitation, surf, windsurf, jet-ski…
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Au XIIème siècle, 
avec les Almohades
Les Romains qui leur ont succédé 
fondèrent un port à Salé, ville limitrophe. 
Mais c’est avec les Almohades (XIIème 
siècle) que le site de Rabat connaîtra le 
début d’un parcours historique continu 
et extraordinaire, fait de rayonnement 
et d’activité. 

Les Mérinides (XIIIème et XIVème siècle) 
lui rendirent hommage en bâtissant la 
nécropole de Chellah sur l’antique cité 
romaine de Salé. Mais c’est l’arrivée 
massive des réfugiés musulmans et juifs, 
venus d’Espagne à partir de 1609, qui 
donna un regain de vie à Rabat. Malgré 
des dissensions épisodiques entre les 
habitants des deux villes riveraines, en 
raison des activités des corsaires basés 
à Salé et des représailles des puissances 

européennes, Rabat et Salé réussirent, 
sous le règne de la dynastie Alaouite, 
à s’organiser et à se développer 
mutuellement. En 1912, Rabat deviendra 
la  capitale du Royaume du Maroc,  
considéré, à l’époque,  comme l’Empire 
Chérifien. 

Le Maréchal Lyautey, premier résident 
général, en fera la capitale administrative 
et politique du Protectorat. Avec son 
architecte-urbaniste Henri Prost, ils 
réalisérent la majeure partie de la ville 
nouvelle à l’intérieur et à l’extérieur de 
l’enceinte de Yacoub El-Mansour, laissant 
la Médina intacte. 

Fasciné par la ville, Henri Bosco écrivait 
«On a exalté sa couleur : c’est une ville 
blanche. Tout est peint et rien n’est plus 
tendre aux jeux de la lumière». 

Les sites à visiter
L’histoire du Maroc passe par Rabat. 
Elle ressurgit au détour d’une ruelle, 
devant une échoppe de babouches 
qui embaument le cuir d’encens, au gré 
d’une vente de tapis à la criée. 

La Kasbah des Oudaya 
L’histoire de Rabat imprègne chaque 
pierre de la kasbah des Oudaya, 
forteresse d’indomptables corsaires 
andalous du XVIIème siècle. 

Rien de plus exaltant que d’imaginer leur 
vie trépidante, délicieusement installé au 
café maure dégustant cornes de gazelle 
et thé à la menthe et de laisser son 
regard se perdre, au loin, sur les barques 
qui continuent à ce jour de transporter 
familles et badauds entre les deux rives 

RABAT
L’histoire du Maroc 
passe par Rabat

RABAT / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Blottie dans l’écrin ocre de ses remparts, une ville blanche, Rabat est  la capitale du Maroc. Il y a huit siècles et demi que 
Rabat domine l’oued Bou Regreg et l’Océan Atlantique. Les recherches et fouilles archéologiques effectuées à Rabat et 
dans sa région, montrent que le site a attiré depuis la lointaine antiquité, des peuples divers, notamment les Phéniciens et 
les Carthaginois qui y installèrent leurs comptoirs de commerce.
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de l’Oued Bou Regreg, au pied des 
remparts de Salé.

Le Mausolée Mohammed V
L’art marocain traditionnel y est mis en 
exergue : sous une coupole faite d’acajou 
et de cèdre doré à la feuille, s’élève le 
tombeau royal d’onyx blanc pakistanais. 

La nécropole 
de Chellah  ‘‘sala colonia’’
Á l’emplacement de l’ancienne cité de 
Salé, la nécropole se situe à quelques 
encablures du centre-ville. On y distingue 
quelques tombeaux et un bassin de 
pierres datant de l’époque romaine-
d’après certains archéologues et dans 
lequel nagent poissons et tortues 
sacrées. 

Il serait alimenté par une source 
miraculeuse où vivrait, toujours selon la 
légende, un poisson couvert d’or.

Le Musée Archéologique
Situé dans la rue Al-Brihi, le musée 
archéologique regorge de pièces de 
grande valeur historique. Certaines pièces 
proviennent de Volubilis et de Chellah.

Les Jardins Exotiques 
de Bouknadel
A 12 km de la capitale vers Kénitra, les 
jardins de Bouknadel font coexister des 
plantes du Japon, de Chine, d’Afrique 
et d’autres contrées. Ces jardins offrent 
l’opportunité d’une balade unique hors 
de l’espace et du temps. 

Shopping : le tapis rbati
Où acheter des souvenirs rbatis et 
slaouis ? 
Nichés dans les rues et ruelles de la 
médina, les souks de Rabat offrent toute 
une panoplie de produits de l’artisanat 
local et d’autres régions du Maroc. 
La grande spécialité de la ville reste le 
fameux tapis rbati et berbère, mais on trouve 
aussi de très beaux meubles en bois, des 
couvertures, des bijoux et des vêtements 
traditionnels (djellabas, caftans...)

Souk Es-sabbat (marché de la chaussure): 
Pour acheter chaussures, babouches, 
articles de cuir,  vêtements …

Rue Souika :  Pour acheter épices, fruits, 
Cassettes de variétés marocaines, fruits 
secs…

Rue des Consuls : C’est là que sont 
regroupés la plupart des bazars, 
antiquaires, bijoutiers, tisserands, 
marchands de tapis…

Souk El Ghezal et rue Haj Daoui :
Tous les jeudis matin s’y déroule une 
vente à la criée de beaux tapis locaux 
et de la laine...

Centre Commerciaux : Outre les 
souks et marchés traditionnels, la 
ville de Rabat abrite plusieurs grands 
centres commerciaux modernes où 
l’on trouve de tout, des produits de 
grande consommation comme de biens 
d’équipement ménagers.

En 2005, pour compléter l’offre, un Mega 
Mall hyper-moderne et lumineux a vu le 
jour à Rabat. Essentiellement constitué 
de boutiques de luxe et d’articles 
de grandes marques du parfum et 
d’habillement, il offre également un 
espace de restauration et de loisirs avec 
une patinoire et un bowling.



SALÉ - KENITRA / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Impossible de passer par Rabat, sans 
découvrir Salé, la rivale historique, 
bâtie sur la rive nord de l’oued 
Bou Regreg. Une médina avec ses 
monuments, portes, remparts, kissaria 
et souks, témoins d’une époque 
glorieuse. 

La cité antique de Sala
Des fouilles ont mis à jour une bonne 
partie d’un ancien port romain. 
On y trouve la place du Forum, les 
soubassements de l’arc de triomphe, 
les salles voûtées des boutiques et le 
Decumanus  Maximus, voie principale 
de la cité antique. 

Le musée archéologique
La plupart des pièces qui sont 
exposées proviennent de Volubilis et 
de Chellah.

Le musée Dar Belghazi 
Il abrite la plus belle collection 
d’ethnographie, d’art et d’artisanat 
du royaume : objets d’art, bijoux, 
meubles, poteries, caftans brodés.

Connue durant le protectorat sous 
le nom de Port-Lyautey. Capitale 
économique de la région du Gharb, 
Kénitra est réputée l’ exportation de 
ses produits agricoles. Á ce titre, elle 
est souvent citée comme étant la 
capitale agricole du Maroc.

Le boulevard principal de la ville, long 
de 4 km, est considéré comme le plus 
grand du continent africain.
Le port de Kénitra sur le Sebou est 
l’unique port fluvial du Maroc.

La majorité des hôtels de Kénitra 
remontent à l’époque du protectorat. 
La ville n’avait pas de vocation 
touristique avant les années 1970. 

Aujourd’hui, Kénitra accueille chaque 
année de plus en plus de touristes,. 
Environ 50 000 touristes ont visité 
Kénitra en 2008 et les estimations 
pour les prochaines années sont 
prometteuses. 

Un ancien port romain L’unique port fluvial du Maroc
SALE KENITRA
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AZEMMOUR

LES ENVIRONS D’EL JADIDA / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Azemmour  
Cette vieille cité avec ses magnifiques 
vestiges légués par l’histoire connaît 
souvent une très forte affluence de  
visiteurs. Ce beau site avec les atouts 
touristiques, explique l’engouement 
des populations de passage à l’égard de 
cette ville moyenâgeuse. 

Sur son origine, les avis sont assez 
partagés. Certains historiens 
reconnaissent son existence sous le 
nom d’Azama. 

L’antique Azama fut un comptoir très 
fréquenté par les Carthaginois, on y a 

découvert des fûts et des colonnes 
de marbre qui semblent appartenir à 
l’époque punique. Pour les Romains, 
c’est la même incertitude, la tradition 
rapporte que les mercenaires à la 
solde de Rome seraient venus par voie 
terrestre et par quatre fois auraient 
attaqué, sans succès les Carthaginois.  

Au IIIéme siècle (après J. Christ), ils 
auraient enfin enlevé les murs des 
fortifications dont on retrouve les 
vestiges dans Azemmour Ahdar. La 
cité fut peuplée par les Idrissides, les 
Almoravides et les Portugais qui vont 
l’évacuer en 1542. 

150 km de plages 
La province d’El Jadida dispose d’un littoral 
de près de 150 km de long et offre un 
ensemble de plages encore vierges et 
des stations balnéaires, la plus grande 
construite sur une superficie de 540 ha, 
est ouverte depuis fin  2009, Mazagan 
Beach Resort. 

La plage El Jadida-ville qui s’étend sur 3 
km; La plage Sidi Bouzid située à 5 km au 
sud d’El Jadida et qui s’étend sur 2 km; La 
plage Sidi Abed située à 27 km,  station 
estivale très appréciée par les amateurs 
de pêche.

Cette vieille cité regorgeant de magnifiques vestiges 
légués par l’histoire connaît une très forte affluence de  
visiteurs. Ce site avec ses atouts touristiques, explique 

l’engouement des visiteurs à l’égard de cette ville 
moyenâgeuses, dont les avis sur ses origines sont partagés.  
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EL JADIDA
Une région au charme 
et à l’envoûtement uniques

El Jadida… Mazagan
La ville dispose d’un potentiel touristique 
important. Il s’agit notamment de sites 
historiques, d’agréables cadres naturels, 
de lieux ombragés très fréquentés 
autant par la population locale que par 
les touristes étrangers. La côte de la 
ville donne à la région un charme et un 
envoûtement uniques, pour tout visiteur 
à la recherche du calme de la détente et 
de la pratique des sports nautiques. De 
cette cité balnéaire, l’ancienne Mazagan, 
que Lyautey considérait comme «la 
Deauville du Maroc», il ne faut pas 
manquer les remparts et la citerne 
portugaise. 

Un peu d’histoire 
La ville d’El Jadida a été découverte 
par les Portugais en  1502. C’était à 
la suite d’une forte tempête qui a fait 
échouer leurs navires, loin des côtes 
méditerranéennes où une attaque était 
prévue pour les prises de Tétouan dans 
le Nord, la magnifique baie de Mazagan 
a ébloui par sa position stratégique, ses 
richesses agricoles et maritimes, ce qui 

a décidé les Portugais à s’y installer en 
bâtissant une cité. Le premier château 
fort (la citadelle) a été fondé entre 
1513 et 1514. L’un de ses quatre 
bastions s’appuyant sur une ancienne 
tour appelée El Breija. Une inscription 
encastrée actuellement au-dessus de la 
porte principale marque l’achèvement 
en 1542 de l’édification des remparts 
qu’un fossé de 12 m de large entourait 
auparavant. 

En 1769, et suite au siège établi par le 
sultan Sidi Mohamed Ben Abdallah, les 
Portugais évacuèrent la place... Cette 
ville est un exemple exceptionnel de 
l’échange d’influences entre les cultures 
européennes et marocaine, et l’un 
des tous premiers peuplements des 
explorateurs portugais en Afrique de 
l’Ouest, sur la route des Indes. 

Ces influences se reflètent clairement 
dans l’architecture et l’urbanisme de 
la ville. Reconnue comme patrimoine 
universel, elle porte toujours la marque 
d’un passé commun et d’un brassage 

de religions dont témoignent les points, 
hauts dans le ciel d’un minaret, d’une 
église et d’une synagogue.

A ne pas manquer
La cité portugaise  
Cette cité est classée en tant que 
patrimoine de l’humanité. Elle est, sans 
conteste, un véritable chef d’œuvre de 
l’architecture portugaise du XVIème 
siècle. C’est une  forteresse portugaise 
fondée en 1524 et libérée en 1769. 

Kasbah Boulaouane : 
La citadelle de Kasbah Boulaouane est 
située à 75 km d’El Jadida. Elle est bâtie 
par le Sultan Moulay Ismaïl, Cette belle 
citadelle a été pendant longtemps le 
relais des Souverains Alaouites entre 
Rabat et Marrakech.

Ribat de TIT :
Il s’agit d’une ancienne forteresse qui 
a été édifiée par les Sanhaja. C’est le 
lieu où se tient annuellement le célèbre 

Moussem de Moulay Abdellah.
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La citerne et 
l’église de l’Assomption 
Monuments  bâtis dans le style mamélin 
du début du XVIème siècle.

Les plages 
qui font rêver
La province d’El Jadida dispose d’un 
littoral de près de 150 km de long et offre 
un ensemble de plages encore vierges et 
des stations balnéaires, qui sont gardées 
et équipées (sanitaires-cabines…). 

La plage El Jadida-ville  : Cette 
plage s’étend sur 3 km 

La plage Sidi Bouzid : Elle est située 
à 5 km au sud d’El Jadida et s’étend sur 
2 km.

La plage Sidi Abed 
Est située à 27 km. C’est une station 
estivale très appréciée par les amateurs 
de pêche. 

La plage Oualidia
Elle est certainement l’une des stations 

estivales les plus réputées du Maroc

La plage Haouzia 
Cette belle et magnifique plage s’étend de 

l’embouchure de l’ Oued Oum Er-Rabia 

jusqu’à El Jadida ville. 

Elle est bordée sur toute sa longueur par 

la forêt. Il s’agit d’un site naturel d’une 

beauté exceptionnelle. Il est fréquenté 

par des oiseaux et des tortues de mer qui 

viennent parfois y échouer. 

D’autres plages vierges, situées à quelques 

kilomètres d’El Jadida, telles que celles 

de Sidi Sari, de Sidi Yaâcoub, de Sidi 

Bounaïm, de Hajrat Baybour, de Ard 

Labhar, Alharchane, Sidi Moussa, Mraizika, 

Laâchichat, offrent aux estivants un 

cadre idéal pour le repos.



SAFI / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Safi
Cité des pêcheurs,
capitale des potiers.
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Comptoir phénicien fréquentée plus 
tard par les Romains, la cité apparaît 
dans les textes arabes sous le nom 
d’Asfi, à partir du XIéme siècle. 
Ville de potiers, elle est aussi une cité 
de pêcheurs et d’activités industrielles 
dérivées pour valoriser les produits de 
la pêche. Sa région est également riche 
en ressources minérales. 

A visiter
La corniche de Sidi Bouzid  qui domine 
les falaises don’t elle tire le nom.  

Le Jorf 
c’est la falaise qui longe la côte sur 
plusieurs kilomètres et qui est dotée 
d’une plage superbe où se retrouvent 
un nombre important d’estivants.

La plage Lalla Fatna
Au Km 15, au niveau d’une ancienne 
auberge, une route serpentée conduit à 
la plage Lalla Fatna qui  présente aussi 
l’avantage d’être abritée des vents forts 
saisonniers.

En bordure de l’Atlantique, Safi offre le triple attrait d’anciens édifices portugais, d’un port très actif et d’une cité vivante.

La plage Cap Beddouza
à mi-chemin ente Safi et Oualidia, cette 
plage est le rendez-vous  des touristes 
et des amateurs de pêche , d’aventure et 
de découvertes spéléologiques.

La plage Souira Lakdima et 
Kasbah Ben Hmidouche
à 36 km de Safi en passant par la plage 
Jorf Lihoudi, cet ancien port situé à 
proximité de l’embouchure du Oued 
Tensift dont la construction est attribuée 
aux phénicien selon certains historiens a 
été le véritable port d’Aghmat, capitale 
du Haouz bien avant la fondation de 
Marrakech.

Souira Lakdima (plage)
Nouveau centre balnéaire doté de 
toutes les infrastructures. On y pratqiue 
la natation, le ski nautique, la pêche à la 
ligne et la plongée sous marine, ses fonds 
étant particulièrement riches en gibier 
aquatique. la Kasbah Ben Hmidouche ou 
Kasbah du prince Noir (XIIIéme siècle), 
sur la rive gauche de l’Oued Tensift, 
dresse ses vestiges ocres qui évoquent 
un riche passé.

Rampes et canons
En passant sous les arches de Bab 
Khouas la Kechla, ceinturée par le mur 
de la médina et dominant le vallon du 
Châabah  impose une visite. Le vieux 



quartier des potiers s’étend sur le 
versant opposé. 

De la grosse tour semi-circulaire, on 
jouit d’un panorama sur la ville et 
particulièrement sur la cascade des 
maisons de la médina, dévalant vers 
Qasr El Bahr et l’Océan. 
Ces fortifications abritent le haut palais 
blanc qui domine toute la ville et qui 
a été construit au début du XVIIIéme 
siècle. 

La grotte Ghar Gorani 
Á 27 km au nord de Safi, cette merveille 
spéléologique est située dans le site 
touristique Cap Beddouza avec sa belle 
vue panoramique sur l’Océan. 
Elle est riche en réserves historiques 
rupestres, pointes de flèches, etc. et 
garnie de grandes quantités de poterie 
datant du néologique.

La grotte Charkarkar 
Á 12 km au nord ouest de Chemaïa, 
ses galeries principales et secondaires 
s’étirent de 900 m et 1400 m. Charkarkar 
est majestueusement posée sur une 
région de collines et vallées, dotées d’un 

panoramique naturel sur le lac Zima. 

Le château de mer : Érigéen 
bordure de la place de l’Indépendance, 
face à l’Océan. 

Ce château de mer, construit par les 
Portugais au XVIéme siècle, fut sans 
doute en même temps une forteresse 
pour défendre le port, la ville et la 
résidence du gouverneur. Il a été restauré 
en 1963.
Elle est certainement l’une des stations 
estivales les plus réputées du Maroc, 
pour ses huîtres et son site idyllique. 

SAFI / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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MARRAKECH / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Marrakech
Mystique; Mythique; Magique.

En toile de fond, se dressent 
majestueusement les cimes enneigées du 
Haut Atlas. Au pied de ces montagnes, 
s’étend le corps d’une belle toute de 
rouge vêtué. Des palmiers centenaires 
sentant l’éternel lui ornent les flancs. 
Des monuments qui défient le temps 
et l’apprivoisent lui servent de collier. 
Un séduisant tatouage fait de longs 
remparts séculaires aux fragrances 
dynastiques envoûtantes, serpente le 
long de ce corps élancé.

C’est ainsi que se dessine, dans un 
décor de conte de fée, la légendaire, 
l’impériale Marrakech. La « Perle du 
Sud » baignée, le long de l’année, par un 
soleil revigorant.

Une ville carrefour
Des palais somptueux aux souks 
multicolores, de Jamaà-El-Fna aux 
jardins de la Ménara, des mosquées 
aux médersas, de la médina à la ville 
moderne,  ce joyau ne sait pas cacher 
son charme authentique à la fois 
mystique, mythique et magique.
Historiquement, Marrakech est une 
ville carrefour dont le nom, pendant 
des siècles, désignait l’ensemble du 
Royaume.

Depuis sa fondation en 1070 par 
les Almoravides (1056-1147), des 
Berbères, des Arabes, des étrangers, 
des nomades, des montagnards, s’y sont 
donné rendez-vous et y ont cohabité. Ils 

ont commercé, bâti et marqué la ville de 
leurs empreintes. 
De ce brassage, fruit des échanges 
commerciaux, culturels et religieux 
impulsés entre l’ensemble du Maghreb, 
l’Andalousie et une partie de l’Afrique 
noire à partir de Marrakech,  cette ville 
a puisé toute la richesse qui fait d’elle 
aujourd’hui la capitale touristique du 
Maroc.

Une capitale qui est non seulement 
adulée par des touristes du monde 
entier ; mais également par des 
congressistes, des séminaristes et des 
décideurs qui y affluent de toutes 
parts pour organiser des manifestations 
d’envergure internationale.

S’étendant sur une vaste plaine  «du Haouz» la ville est enfermée par sept 
kilomètres de murailles rose-rouge en «tobiya», un mélange de sable rose 
local et de chaux. Cette couleur couvre les monuments de cette ville ainsi 
que ses habitations anciennes et modernes, ce qui lui vaut le surnom «Al 
Hamra» (la rouge). 
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La mythique place 
Jamâa El Fna 
Á Marrakech, le touriste voyage dans le 
temps en visitant la kasbah, les remparts, 
le palais Badiâ, la médersa Ben Youssef, 
les tombeaux saâdiens, les riads et les 
grandes demeures.
Au cœur de la cité ocre, le visiteur peut 
admirer ses  hautes murailles en pisé, le 
vaste bassin  de la Ménara, lieu privilégié 
de promenade des Marrakchis. 
Á ne pas manquer la Koutoubia qui 
s’élance au ciel du haut de son minaret 
pour conter l’Histoire. Á quelques se 
trouve la place Jamaà-El-Fna où le jour 
se confond avec la nuit. 
Cette célèbre place est grouillante 
de conteurs inspirés, de musiciens 

au répertoire varié, de restaurateurs 
traditionnels aux plats succulents. 
Chanteurs infatigables, de cartomanciens 
discrets, de vendeurs d’eau aux tasses 
cuivrées, de vendeurs de jus d’orange 
accueillants, d’arracheurs de dents «si 
savants», d’acrobates habiles, charmeurs 
de serpents, acrobates musiciens et 
conteurs de bonnes aventures font 
partie du paysage.

Dépaysement assuré 
En ces lieux, à travers d’interminables 
ruelles étroites, la lumière se mêle à 
l’ombre et rend encore plus beaux les 
étalages multicolores de babouches, de 
tapis, de caftans, de poteries, d’objets en 
thuya, en cuivre ou en argent…

Devant chaque étalage, des marchands, 
tout sourire, ont une belle façon de 
donner à chaque objet une vie, une 
histoire.
Au Guéliz, une autre atmosphère tout 
aussi chaleureuse attend le promeneur. 
La tradition est également omniprésente 
dans cette partie moderne de la ville 

MARRAKECH / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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de Marrakech qui ne perd rien de son 
âme dans tous ses coins et recoins. Le 
dépaysement est assuré.

Artisanat et 
boutiques modernes
Aux alentours du Guéliz, boutiques 
de renommée internationale,  centres 
commerciaux, galeries marchandes et 
grandes surfaces proposent une variété 
quasi infinie de produits.

Le centre artisanal présente toute la 
magie de l’artisanat marrakchi pour des 
cadeaux inoubliables (tapis, bijouteries, 
objets de décorations, meubles,).
Á ne pas rater les belles boutiques au 
quartier industriel de Sidi Ghanem.

Monts et merveilles de l’Atlas
Grandeur et Splendeur des paysages, 
sur la route des ksours et kasbahs.

La Vallée de l’Ourika
Cette vallée est d’une beauté 
exceptionnelle.

On y découvre des villages berbères 
accrochés à la montagne et construits 
en terre, dans des tons ocres foncés. 

Moulay Brahim
Petit village pittoresque où se déroule 
chaque année un grand moussem. 
En arpentant ses ruelles étroites on 
apprécie l’architecture locale. 

Village d’Imlil
Lieu de départ de la majorité des  randonnées 
pour escalader le Toubkal (4165m). 

Ouirgane
Lieu de repos dans un paysage qui n’est 
pas sans rappeler les Alpes. 

Tinmel
Il est indispensable de visiter cette 
mosquée millénaire, construite à 
l’époque de la Koutoubia - 1156 - par les 
Almohades en l’honneur de Mohammed 
Ibn Toumert. 

L’Oukaïmeden (2600 m)
La célèbre station de sports d’hiver est 
située à 74 km seulement de Marrakech . 
Une vue splendide sur l’Atlas et le Toubkal. 
La route qui y mène est  parsemée de 
pittoresques villages berbères. 

Sitti Fatma et ses noyers centenaires
A Sitti Fatma, les eaux revigorantes 
de ses sept cascades et si on est bon 

marcheur, on peut entreprendre une 
petite marche vers l’Atlas. 

Djebel Yagour
Haut lieu de la préhistoire marocaine 
qui s’énorgueillit de 2000 gravures 
rupestres que l’on peut rejoindre à 
partir de Annameure, village de la tribu 
des Aït Oucheg.  

Asni
A 47 km de Marrakech, sur la route 
de Taroudant, dans le typique village 
berbère d’Asni, on découvre de 
magnifiques gorges qui mènent à Imlil, 
charmant hameau de montagne.
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Agadir

Qu’on aime les sports nautiques comme 
le surf, le jet-ski ou les joies simples 
de la baignade, les bons  ‘‘sports’’ n’y 
manquent pas, surtout qu’Agadir offre 
des conditions météo idéales, en plein 
été comme au coeur de l’hiver.   
 
Des édifices font la renommée de la 
ville, notamment le port de pêche, le 
musée d’art et des traditions amazigh 
du Sud. Les nombreux restaurants sur la 
corniche offrent l’occasion de déguster 
des menus variés dans une ambiance 
musicale avec vue splendide sur la baie. 

Une architecture unique
Le patrimoine architectural d’Agadir se 
caractérise par une pureté des lignes et 
une simplicité des formes.   

La station balnéaire, constitue un 
véritable patrimoine architectural auquel 
ont contribué une   pléiade de maîtres de 
renommée mondiale :  Zevaco, Ecochard, 
Azagur, Rioux, Faraoui, De Mazières 
qui ont marqué de leur  empreinte les 
ouvrages qui font la particularité d’Agadir, 
caractérisés par une unicité de décor et 
un ordonnancement homogène très 
majestueux. 

Agadir, ville blanche, fleurie de reposants 
jardins, où s’élèvent des édifices 
sculpturaux et monumentaux comme la 
Kasbah qui témoigne encore du passé 
glorieux de la ville. 
La nouvelle corniche, promenade 
maritime de 5 km, complète la 
promenade existante «Tawada» et 

Agadir doit sa renommée à sa plage de sable fin et doré, 
et à ses 300 jours d’ensoleillement par an. 

la destination du bien-être
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longe la baie considérée comme l’une 
des plus belles du monde.

Une ville ouverte sur la nature
Agadir est une ville  balnéaire qui sent 
bon les vacances toute l’année. Avec 
une température agréable, c’est toujours 
le moment d’y aller en vacances. Parce 
que,  aussi, c’est une ville de secrets et 
de surprises ! 
Une ville cosmopolite où se croisent 
touristes, Gadiris et résidents étrangers. 
Une ville qui offre la douceur de vivre 
d’un village. Une ville balnéaire avec une 
pléiade d’établissements où il est bon 
de prendre un rafraîchissement dans un 
lounge avec musique ou dîner dans un 
des nombreux restaurants sur la côte. 
Un climat parfait pour pratiquer le 

golf dans un des quatre parcours de la 
ville, ou tout simplement se relaxer en 
profitant des nombreuses installations 
de thalassothérapie qui font d’Agadir 
une destination de ‘‘bien-être’’ très 
appréciée.

Agadir Shopping
De nombreux bazars se trouvent sous 
les arcades à proximité de tous les hôtels 
ou en centre ville. On peut y acheter 
les produits de l’artisanat de toutes 
les régions du Maroc, des vêtements 
de mode, des accessoires de bonne 
qualité...

Le complexe artisanal
Situé au quartier Talborjt à côté de la 
grande Mosquée Mohammed V, c’est 

un lieu à découvrir pour la richesse de 
l’artisanat local provenant de toutes  les 
régions du Maroc.

La Medina
Médina traditionnelle avec une 
architecture amazighe de la région, on y 
trouve les produits artisanaux, produits 
du terroir et bijoux berbères.

Une Marina “Haut de gamme” 
Nouveau projet touristique, le port de 
plaisance abrite des appartements privés 
et locatifs, un bassin de 350 anneaux, 
un yacht-club, des restaurants, cafés et 
enseignes internationales.
La Marina est devenue un centre 
névralgique de divertissement “haut de 
gamme”  .
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Tiznit, capitale du bijou bèrbère
Ville présaharienne, bâtie en 1882 au pied 
de l’Anti-Atlas, située à 90 km au Sud 
d’Agadir. Elle a acquis  une forte notoriété 
par ses fabuleux bijoux berbères en argent 
sculpté et son artisanat ancien. La ville est 
entourée par des murs crénelés en pierre 
rose mesurant 6 km de long. Dans le souk 
des joaillers, on peut trouver des bijoux 
berbères en argent. Aussi, les artisans de 
Tiznit sont très réputés dans la production 
de poignards et de sabres aux fourreaux 
décorés de pierres précieuses.  

Mirleft, le  paradis des pêcheurs  
Le village de Mirleft (Province de Tiznit) 
a acquis une solide réputation au Maroc 
comme à l’étranger. Bains de mer, pêche, 
surf et planche à voile viennent s’ajouter 
à la liste déjà longue des attraits du sud 
berbère. Le rivage de Mirleft fait partie 
de ces lieux uniques, de ces petits coins 
perdus que les meilleurs surfeurs se 
conseillent en secret. Des vagues souvent 
impressionnantes et surtout régulières 
dans un décor sauvage et grandiose. 
Certains amateurs chevronnés n’hésitent 
pas à comparer Mirleft à Tarifa, au sud de 
l’Espagne, un lieu mythique pour tous les 
adeptes du surf. 

Sidi Ifni, suplombe l’atlantique
Située à une trentaine de kilomètres au 
sud de Mirleft, Sidi Ifni, antique forteresse 
espagnole des années 30, regarde 
l’Atlantique du haut de ses 50 mètres. 
Le calme qui règne dans ses ruelles 
du centre-ville, dans ses parcs hérités 
de la présence coloniale espagnole, ou 

sur son “paseo maritimo” de la même 
époque, surplombant majestueusement 
la plage et l’océan, en fait un lieu de 
visite particulièrement agréable. A ne 
pas manquer la plage aux arches et tout 
autour de Sidi Ifni, celles, peu connues et 
souvent désertes.

Goulmime, couleur indigo
Cette ville est connue comme celle des 
hommes bleus parce qu’elle est fréquentée 
par les chameliers nomades qui portent 
des vêtements de couleur indigo. C’est 
une importante étape d’arrêt pour les 
caravanes arrivant du Niger, du Mali et du 
Sénégal. Toutes les semaines s’ y déroule  
un marché aux chameaux.

Taroudant, la petite Marrakech
A 80 km à l’Ouest d’Agadir, Taroudant, 
ville médiévale surnommée “la petite 
Marrakech”, surprend par la couleur 
fauve de ses remparts, le pittoresque de 
ses souks et l’agitation fébrile des petits 
cafés sous les arcades de la place. Elle 
est entourée de remparts, épais murs de 
pisé crénelés, abondamment bastionnés, 
environnés d’oliviers géants, d’eucalyptus, 
de palmiers. A 29 km au sud-est de 
Taroudant, on accède à la palmeraie de 
Tioute, qui s’étend sur 1000 ha et  
comprend 20 000 palmiers. En 1952, on y 
tourna les scènes extérieures du film “Ali 
Baba et les 40 voleurs”.

Tafraout, pour le cinèma : A 200 
km d’Agadir, au détour d’une voie 
montagneuse, les visiteurs découvriront  
Tafraout. Un patelin fascinant du sud où le 

relief tourmenté par les masses rocheuses 
à l’équilibre surprenant, les maisons et 
la kasbah aux murs ocres surmontés 
de créneaux blanc étincelant au cœur 
des palmeraies, créent un spectacle 
éblouissant de couleurs. Aux alentours, 
une merveilleuse balade à Aguerd Oudad 
pour admirer le grand rocher surnommé 
« le Chapeau de Napoléon ».  A proximité 
de Tafraout, à 5 km par la piste, on arrive 
dans une région totalement désertique et 
qui a fait le bonheur de plusieurs metteurs 
en scène de cinéma. De nombreux 
westerns américains furent tournés dans 
ce décor naturel.

Ouarzazate : poteries, 
tapis et cinèma...
Ouarzazate est un Château de sable 
posé comme par magie dans un champ 
d’amandiers en fleurs.  Située au coeur du 
négoce régional, Ouarzazate est réputée 
pour ses poteries et ses tapis. Des studios 
de cinéma ont été aménagés pour les 
nombreux tournages qui se déroulent 
dans la région. 

A visiter
Taddert : Petit bourg, typiquement 
montagnard, qui s’étend au milieu des 
noyers. Des vendeurs de pierres semi-
précieuses et de fossiles extraits des 
montagnes s’y donnent rendez-vous.

Tizi N’Tichka : A 2 260 m d’altitude, 
c’est le plus haut passage routier du Maroc. 
Depuis le versant Sud du Tizi N’Tichka, la 
vue embrasse les cimes du Haut Atlas 
central, dont celle du Mont Toubkal, le 

LES ENVIRONS D’AGADIR / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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sommet le plus élevé du Maghreb, qui 
culmine à 4 167 m.

Irhem N’ougdal : Depuis Telouet 
en direction de Ouarzazate, on traverse 
le village d’Irhem N’ougdal, dominé par 
un grenier- forteresse encore utilisé 
aujourd’hui et que l’on peut visiter.

Aït Benhaddou : Inscrit au patrimoine 
mondial de l’Unesco, ce village fortifié, 
constellé de tours crénelées et décorées 
en motifs en forme de losanges, est 
considéré comme l’un des plus beaux du 
pays.
 
Kasbah Tifeltoute : Construite il 
y a deux siècles et demi, cette belle 
demeure, a été transformée en auberge 
avec beaucoup de goût. Elle offre une 
vue remarquable sur la vallée de l’Oued 
Ouarzazate et la vallée du Sarhro.

La Kasbah de Taourirt : Ancienne 
résidence du Glaoui, située à la sortie 
de la ville sur la route d’Errachidia, elle 
est considérée comme l’une des plus 
belles du Maroc. Elle est constituée d’un 
enchevêtrement de riches appartements, 
de simples maisons en pisé et de tours 
crénelées abondamment décorées de 
motifs géométriques.

La vallée du Draa : Né dans le Haut-
Atlas le Drâa creuse laborieusement son 
lit jusqu’à Agdaz (prononcer Agadés). Là, il 
donne vie à un spectaculaire liseré d’oasis 
de 200 km. Tamenougalt, l’un des plus 
typiques des Ksours de la vallée, ancienne 

capitale des Berbères, celui d’lgdaoun, avec 
ses hautes tours en forme de pyramides 
tronquées, la kasbah de Tinsouline.

Zagora, ‘‘la porte du désert’’ : 
À partir d’ici, on ne compte guère 
plus les distances en kilomètres. Les 
premières dunes relativisent les notions 
occidentales d’espace et de temps. Au 
bout de l’artère principale de Zagora, 
un panneau indique : “Tombouctou, 52 
jours”... de dromadaire !

Tamegrout : La Médersa de Tamegrout 
possède une prestigieuse bibliothèque où 
l’on peut admirer de superbes Corans 
ainsi que des ouvrages d’histoire et de 
médecine dont les plus anciens datent du 
XIIème siècle.

Mhamid El Ghizlane : Plus au Sud 
apparaissent les premières dunes dont 
certaines atteignent une hauteur dépassant 
10 m. Le souk qui se tient le lundi dans 
la palmeraie est parfois fréquenté par 
des nomades chameliers du Sahara, plus 
connus sous leur surnom d’ “hommes 
bleus” du désert.

Skoura : Oasis luxuriante réputée pour 
ses cultures de rosiers, elle a  été fondée 
au XIIème siècle par Yacoub El Mansour. 

Amerhidil : Cette demeure fortifiée 
appartenait autrefois à la famille la 
plus puissante, chargée de veiller sur le 
hameau et les terres. Une piste de 25 km 
conduit, vers le Nord, dans la région de 
Toundoute.

Kelaât M’Gouna : La forteresse du 
M’Goun, forme un ensemble de kasbahs 
aujourd’hui en ruines, Ce village est réputé 
pour sa culture de roses. 

Chaque année, au mois de mai, a lieu la 
fête des roses de Kelaât M’Gouna.

Vallée du Dadès : Issu du Haut-Atlas, 
l’oued Dadés alimente une série d’oasis, 
écrins des mille kasbahs de la vallée. 

A partir de BoumaIne, La route se 
transforme en piste, traverse le Dadès, 
grimpe en lacet au-dessus d’un vertigineux 
canyon, pénètre dans un domaine privé : 
celui des oiseaux et des mouflons. 

Tinerhir : Ancien poste militaire, 
construite sur les berges de l’Oued Todrha, 
où s’alignent les oliviers, les grenadiers et 
les orangers, Tinerhir est l’une des plus 
belles oasis de la région, 

Gorges du Todrha : À l’Est, on 
découvre la partie la plus étroite et la 
plus spectaculaire des gorges, où les deux 
falaises à pic, hautes de 300 m, et longues 
de 100 m, sont séparées par un couloir de 
20m seulement.

Vallée du Ziz : Descendu du Haut-
Atlas, le Ziz creuse son cours dans 
d’impressionnantes falaises, vire aux 
environs de Rich et pique vers le sud pour 
se perdre  dans les sables de Taouz. 

Dans sa vallée, l’eau est source de beauté, 
elle ponctue la route vers le désert.

LES ENVIRONS D’AGADIR / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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Protégée par les alizés, noyée au milieu 
des fleurs, Essaouira est une ville au 
caractère très particulier avec ses 
maisons aux volets bleus. Derrière ses 
remparts ocres et rouges, il règne une  
atmosphère unique. 

Les surfeurs attirés par les  vagues et 
le souffle régulier des alizés en ont fait 
une destination sportive à la mode. 
Essaouira est également  le principal 
centre de sculpture sur bois du Maroc. 
La ville réunit tous les éléments qui font 
d’elle une destination   de charme : son 
activité culturelle riche et variée, son 
calme, ses plages, ses îles (qui abritent une 

réserve de faucons rares), l’hospitalité et 
le mode de vie simple de ses habitants 
et les atouts naturels dont regorge son 
arrière pays tel que l’arganier, un arbre 
unique au monde. 

A visiter

Le borj el-Bermil : Edifié à l’entrée 
du port  pour protéger la ville par 
des canons situés sur les remparts qui 
contrôlent l’océan et les terres. C’est 
sur ces remparts qu’ Orson Welles  
tourna son fameux film “Othello” qui 

a remporté la palme d’or au festival de 
Cannes en 1952.

Le port de pêche : C’est l’un des 
lieux les plus animés de la ville, surtout 
au retour des bateaux. Le poisson y 
est vendu à la criée. Les quais sont 
transformés en chantiers navals. On 
y construit des bateaux tout en bois 
comme on n’en construit plus guère 
ailleurs. Sur le port entre filets et casiers, 
se sont installés des petits restaurants 
proposant fruits de mer et poissons. 

La Porte de la Marine : Edifiée en 
1769 pour relier la ville au port, elle fut 

ESSAOUIRA :
La capitale des gnaouas et du surf

ESSAOUIRA / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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construite par un renégat anglais. Elle est 
dotée de deux colonnes d’un fronton 
triangulaire très classique. Très belle vue 
sur les îles purpuraires et sur la plage. Les 
canons sont ornés de blasons portugais, 
espagnols et flamands.

Place Moulay Hassan : La marine 
donne sur la place Moulay Hassan, 
avec ses terrasses ; c’est aussi le site le 
plus touristique où l’on peut trouver 
banques, office du tourisme, cafés et 
restaurants. 

La Skala : De la place Moulay El-
Hassan  par la kasbah qui longe les 
remparts. On accède aux anciens 
entrepôts de munitions des ateliers 
d’artisans marqueteurs. Leurs œuvres 
sont en loupe de thuya, incrustées de 
bois de citronnier, d’ébène et parfois de 
fil de cuivre. De la rampe qui conduit 
à la plate-forme de près de 200 m de 
long, on distingue encore les traces de 
scie et le trou, vestige de la manœuvre 
qui servit à déplacer ces roches. Belle 
collection de canons de bronze braqués 
sur l’océan. 

Le Mellah : Le marché le plus animé 
d’Essaouira  avec des marchands de 
fruits, légumes, poissons, etc. 

Mais aussi de nombreuses personnes, 
notamment des veilles femmes vêtues 
d’un voile bleu, le”haïk”,  qui viennent 
vendre de la laine et échanger toutes 
sortes d’objets: bijoux, étoffes, vaisselle. 
Autrefois plus de 15000 Juifs vivaient du 
commerce dans le quartier du mellah. 

La Médina : Elle séduit les visiteurs par 
son atmosphère, ses ruelles étroites au 
style maroco-portugais, ses majestueux 
remparts, ses sqalas et ses bastions ainsi 
que par les couleurs de ses bâtiments. 

De nombreuses maisons qui étaient 
en piteux état sont, depuis une dizaine 
d’années au festival annuel des gnaouas 
(juin), très sollicitées par des étrangers 
pour les transformer en Riads. 

La plage de sable fin : Longue et 
belle, elle s’étire sur près de 10 km 
jusqu’aux dunes du cap Sim. Les vents 
de l’Atlantique soufflent régulièrement 

sur Essaouira 
sur presque 
toute la 
l o n g u e u r 
t o u t e 
l ’ a n n é e . 
R a u i s o n 
pour laquelle 
des surfeurs 
“ a c c o u r e n t ” 
du monde entier 
pour profiter de ces 
conditions très favorables.

Diabat : Un petit village berbère situé 
au cap Sim. Dans les années 60, Jimmy 
Hendrix s’y installa, suivi par une foule 
de hippies à la recherche du voyage 
initiatique. 

Plage Moulay Bouzerktoun : Un 
haut lieu du surf. 

Plage de Sidi Kaouki : A 10 km après 
Diabat. Autour d’un camping et d’un 
petit hôtel, se trouve le rassemblement 
de véliplanchistes le plus en vogue du 
moment.
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Le tour des remparts
Le tour des remparts peut être effectué 
en voiture ou en calèche. Il contourne 
la médina par le nord offrant une vue 
panoramique des vieux quartiers. 

La porte Berdaïne 
Construite au XVIIème siècle par Moulay 
Ismaïl, cette porte tient son nom des 
fabricants de bâts qui peuplaient la 
place. Dans l’ouverture se détache le 
minaret de la mosquée Berdaïne, édifié 
par Mohammed III, puis restauré par 
Moulay Ismaïl.

Tombeau de 
Mohamed Ben Aïssa  
Situé à Bab Siba, ce mausolée est le 

point de rassemblement des Aïssaoua 
lors de leur moussem qui se tient durant 
le Mouloud (la nativité du Prophète). 

Bab El Khemis  
Edifiée par Moulay Ismaïl, elle était 
l’entrée principale de la ville des jardins 
(Médina Er Ryad El Anbari, cité du 
jardin de l’ambre) et de l’ancien mellah 
’’quartier des Juifs’’. 
Des inscriptions gravées sur le fronton 
indiquaient ceci : ‘‘Je suis la porte 
ouverte à tous les peuples qu’ils soient 
d’Occident ou d’Orient, je suis la porte 
heureuse semblable par ma gloire à la 
pleine lune dans le ciel, j’ai été construite 
par Moulay Ismaïl, la fortune et la 
prospérité sont inscrites sur mon front, 
je suis entourée de bonheur’’.

Meknès fascine avec sa médina, construite en bordure de l’oued Boufekrane 
et protégée par de gigantesques remparts. La ville impériale au sud, abrite un 
ensemble monumental de palais, de places d’armes, de jardins et d’entrepôts 
royaux. Sur l’autre rive de l’oued, la ville nouvelle séduit avec son architecture 
coloniale.

À la gloire de Moulay Ismaïl
Meknès
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Le Haras régional de Meknès 
Fondé en 1912 par la cavalerie française, 
le haras de Meknès est aujourd’hui le 
plus important d’Afrique du Nord. Il 
compte quelques 450 chevaux qui sont  
dressés sur un vaste terrain de 80 ha. 

La cité impériale 
L’enceinte est vaste avec ses interminables 
avenues et places gigantesques. Le circuit 
de près de 13 km environ permet 
d’apprécier l’ampleur des remparts qui 
couvrent une ceinture de 25 km. La cité 
a été classée au patrimoine mondial de 
l’Unesco en 1996. 

Autour de Dar el Ma 
Implanté au sud de l’enceinte impériale, 
le bassin de l’Agdal immense réservoir 

rectangulaire de 4 ha de superficie était 
utile en cas de sécheresse ou de siège 
et servait à l’irrigation des jardins du 
palais. 

Heri Souani 
Appelé à tort ‘‘grenier’’ ou ‘‘écurie’’ 
de Moulay Ismail, la légende rapporte 
que le bâtiment abritait jusqu’à 12000 
chevaux. 

Le quartier du mausolée 
On accède au mausolée par le méchouar 
place d’armes ceinte de hauts murs. À 
gauche de l’esplanade s’ouvre la principale 
porte du palais royal. Un passage permet 
d’accéder à une rue bordée des deux 
côtés de remparts crénelés. Les portes 
de bois sont ornées de céramiques.

Bab er-Reh 
La porte du vent, aux grands piliers de 
marbre est un long corridor voûté formé 
par une succession d’arcs en tiers-point 
reposant sur de longues colonnes. 

Derrière le haut mur, le jardin des 
Sultanes a été aménagé en terrain de 
golf de neuf trous.

Le tombeau de Moulay Ismaïl 
L’édifice construit en 1703 a été restauré 
en 1960. Une enfilade de patios bordés 
de murs aveugles conduit à la cour aux 
ablutions,  entourée d’une colonnade. Le 
long des murs court une frise en stuc. 

La salle du mausolée est séparée en deux 
parties l’une profane, l’autre sacrée. 
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La prison des Chrétiens 
Le bâtiment souterrain fut 
vraisemblablement conçu et utilisé 
comme un espace de stockage du grain. 
Une légende persistante le présente 
comme une gigantesque prison. 

Elle  aurait été réalisée par un captif 
portugais auquel Moulay Ismaïl aurait 
promis la liberté s’il parvenait à 
construire une geôle pouvant contenir 
40 000 personnes. On y accède par un 
escalier aux marches irrégulières qui 
s’enfonce dans le sol. 

La médina 
Bordée de tous côtés par de hauts 
remparts, la médina de Meknès abrite 
de remarquables monuments. 

La place Lalla Aouda 
C’est le point de départ de la visite de 
la médina. Elle donne accès au sud est, à 
la cité impériale ; et au nord-ouest, à la 

médina.  À côté la petite mosquée Lalla 
Aouda qui aurait été construite par la 
princesse du même nom. 

Bordée de tous côtés par de hauts 
remparts.  À l’extrémité ouest de la 
place se dresse la monumentale porte 
Mansour, dernière réalisation de Moulay 
Ismail. 

Bab Mansour :
Considérée comme un fleuron 
architectural, cette porte a été entamée 
quelque temps avant la mort de Moulay 
Ismaïl. 

Juste à côté de ce monument, on peut 
découvrir la discrète porte Jemaâ en 
Nouar également ornée de céramique. 

La Place El Hédime
En face de Bab Mansour, la place El 
Hédime surprend par ses grandes 
proportions. Point de rencontre de 

la médina et de la cité impériale, 
cette vaste esplanade est un passage 
incontournable pour l’accès aux souks. 
On y prend plaisir à déguster un thé en 
observant l’animation. 

Le Musée Régional 
d’Ethnographie 
 Le palais Dar Jamai, demeure du 19ème 
siècle, est l‘exemple typique d’une 
habitation bourgeoise du XIXème 
siècle. 

Il abrite le musée régional d’ethnographie. 
Son entrée donne sur la place El Hédime, 
à l’extrémité opposée de Bab Mansour. 

Dar Jamai 
Edifié en 1882 par le grand vizir 
Jamai, tombé en disgrâce peu après, le  
bâtiment fut converti en hôpital militaire 
en 1912, avant d’être consacré en 1920 
à l’exposition d’art décoratif marocain. 



Médersa Bou Inania 
 Achevée en 1358, elle a été bâtie selon 
des plans classiques d’école coranique: cour 
centrale avec vasque, entourée d’une galerie 
et d’une salle de prière et un premier étage 
composé de microscopiques cellules des 
étudiants.

Shopping
Les souks de la médina, les grandes surfaces, 
les boutiques et les centres commerciaux 
proposent des produits d’artisanat  originaux, 
maroquinerie, habits traditionnels et marques 
de prêt-à-porter comme la haute couture.
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la région. La tradition orale la désigne 
également par Ksar pharaon - par 
analogie avec la grandeur du monument 
pharaonique. Volubilis s’étend sur 
environ 40 hectares. Au IIème siècle 
après J.C., sous l’empereur Marc-Aurèle, 
on y construisit une muraille encerclant 
la ville. Le capitole, grand temple dédié 
aux divinités Jupiter, Junon et Minerve 
(triade capitoline) a été construit sous 
la dynastie des Sévères par l’empereur 
Macrin, ainsi que la basilique judiciaire. 
Au début de IIIème siècle après J.C., il 
y’a eu réaménagement du forum ; petite 
place publique à côté de la basilique 
judiciaire. En 277, a été édifié l’Arc de 
Triomphe de Caracalla pour remercier 
l’empereur d’avoir donné la citoyenneté 
romaine à tous les habitants libres de 
l’empire.

El Hajeb, 
“les sourcils des sources”
El Hajeb aurait tiré son nom actuel, à 
deux niveaux :

• Historiquement, cette province 
constituait une enclave protectrice à la 
capitale Ismaïlite.
• Géographiquement, le relief 
montagneux d’El Hajeb, sculpté par les 
effets de l’érosion, a toujours constitué 
des “sourcils” naturels (hajebs) pour les 
deux principales sources “Aïn Madani” 
et “Aïn Khadem”.

Moulay Idriss, 
ville de pèlerinage
Située à 25 km de Meknès, Moulay Idriss 
est la ville où se trouve le sanctuaire du 
fondateur de la dynastie des idrissides, 
Idriss Premier. Bâtie sur le piton rocheux 
dominant la vallée de l’Oued Erroumane 
et la plaine de l’ancienne ville romaine 
de Volubilis, elle connaît chaque année 

un pèlerinage qui donne lieu à un 
grand rassemblement (Moussem) de 
nombreuses tribus.

Volubilis, 
la romaine authentique 
Le nom berbère de Volubilis est 
“Oualili” qui désigne la fleur colorée du 
liseron, plante volubile abondante dans 

LE mOYEN ATLAS

MOYEN ATLAS  / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Château d’eau du Maroc
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Ifrane, voyage au pays 
du cèdre et de la neige 
De son vrai nom Ourti (jardin en 
tamazigh), Ifrane est le centre d’estivage 
marocain le plus fréquenté. La province 
d’Ifrane se trouve au cœur du Moyen-
Atlas. Ville de montagne, avec ses 
maisons aux tuiles rouges, ses prairies 
verdoyantes, son climat sain, Ifrane 
connaît une animation marquée en 
hiver pas les sports dans les stations de 
ski jusqu’au printemps. L’été, la fraîcheur 
de ses sites verdoyants, de ses forêts de 
chênes verts, de sapins et de cèdres en 
font un lieu de villégiature et d’estivage 
par excellence. 
La province d’Ifrane jouit d’énormes 
potentialités touristiques: variétés et 
diversités de paysages, lacs et cours d’eau 
ainsi que ‘’un climat clément. Ses richesses 
naturelles en font un pôle touristique 
de prédilection pour les randonnées, 
la chasse au sanglier, au perdreau et au 
lièvre. Ses lacs sont propices pour la 
pêche à la truite  et au brochet. C’est 
également une région pastorale qui 
possède une station expérimentale 
pour l’étude des comportements des 

animaux. C’est là qu’on retrouve la plus 
grande forêt de cèdre au Maroc. 

Azrou à la croisée des chemins
Située à 17 km d’Ifrane au croisement 
des grandes voies commerciales de 
Meknès-Erfoud et Fès-Marrakech, Azrou 
(le rocher en tamazight) est une autre  
ville qui regorge de lieux à visiter. 
Localité du Moyen-Atlas, elle est située 
à 1250 mètres d’altitude en bordure de 
la célèbre forêt de chênes, dont certains 
sont centenaires, et de cèdres le plus 
célèbre d’entre eux étant le cèdre 
Gouraud. La ville abrite, entre autres, un 
centre artisanal réputé pour ses travaux 
de bois de cèdre et de tissage de tapis 
Bni-M’gild. 
Cette cité possède une kasbah 
construite en 1684 par le Sultan 
Moulay Ismaïl. Azrou se caractérise par 
une économie basée sur l’exploitation 
du bois de chauffage et la culture des 
arbres fruitiers dont des pommiers, des 
poiriers et des cerisiers.  La ville abrite le 
festival d’Ahiddous. 
Pour ceux qui font la route entre Meknès 
et Azrou en passant par El Hajeb, faire 

une petite pause à 15 km, au belvédère 
d’Ito, une belle vue sur les montagnes 
aux couleurs jaune ocre. A voir aussi, la 
forêt de cèdres et ses singes ainsi que la 
coopérative artisanale sur la route vers 
Khénifra. 
À ne pas manquer également, le lac 
Afenourir, les sources de l’Oum Erabia 
et Aïn Leuh, un village réputé pour 
ses tissages. Les environs d’Azrou sont 
des lieux de prédilection pour les 
randonnées, la chasse au sanglier, au 
perdreau ou au lièvre. On peut aussi 
s’adonner à cœur joie à la pêche au 
brochet ou à la truite.

Khénifra, la rouge  
Cette cité fait partie des villes du Moyen-
Atlas qui se sont révoltées contre 
l’armée française à la fin de XIXème 
siècle sous la direction de Moha ou 
Hamou Zayani qui a pris la tête de la 
confédération des tribus Zaïane, dont le 
fief se trouvait dans la région qui s’étend 
à l’ouest de Khénifra jusqu’à Roumani. 
C’est une «ville rouge» avec différentes 
kasbahs et un vieux pont traversant 
l’Oum-er-Rbia.
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Errachidia, 
berceau de la dynastie Alaouite
La position géographique d’Errachidia, 
son passé historique  et son potentiel 
touristique lui confèrent une vocation 
touristique de premier ordre. Dans cette 
province, de 330 jours d’ensoleillement 
les potentialités touristiques naturelles 
et humaines sont riches et variées. 
Sijilmassa fut pendant des siècles l’une 
des cités les plus importantes du Maroc, 
avant de devenir à la fin du 16ème 
siècle le principal relais caravanier entre 
l’Afrique Noire, l’Europe et l’Egypte. 
La pénétration arabo-musulmane a eu 
lieu au 8ème siècle lorsque Moussa 
Ibnou Noussaïr entreprit son expédition 
historique. Depuis elle est devenue 
un lieu de rayonnement islamique en 
Afrique. Sijilmassa est également le 
berceau de la dynastie Alaouite qui a 
donné au Maroc ses plus grands savants 
et ses grands souverains unificateurs.
A visiter

Le site de Merzouga 
À 50 km d’Erfoud avec ses célèbres 
dunes dont certaines atteignent 100m 
de hauteur. La vue du lever et du 
coucher du soleil derrière les dunes 
est tout simplement féérique et mérite 
d’être contemplée. 
Les  visiteurs fréquentent ce site le long 
de l’année et surtout  durant les mois 
de juillet et août pour prendre des bains 
de sable (cures) à une température 
atteignant parfois 45°c, ou pour effectuer 
des randonnées à dos de chameau, du 
ski de sable, des promenades en voitures 
tout terrain etc.

La source bleue de Meski 
À environ 21 km d’Errachidia vers 
Erfoud, sur une route côtoyant une 

coulée bigarrée de ksours, se situe la 
perle de la vallée de Ziz, la source bleue 
de Meski, entourée de palmiers dattiers 
qui lui procurent ombre et fraîcheur. 
Aménagée en piscine, cette source 
est dotée d’un camping caravaning 
animé où le visiteur trouve quiétude et 
tranquillité.

Le site du barrage 
Hassan Addakhil 
À environ 10 km d’Errachidia sur la route 
de Meknès, ce site riche en salmonidés,  
offre la possibilité de pratiquer divers 
sports nautiques.

Les vallées 
Les paysages tourmentés et pittoresques, 
les vues panoramiques, les ksours 
d’architecture originale, forment le 
bouquet d’un charme exceptionnel 
qu’offrent les vallées de Ziz, Ghris et 
Guir aux touristes à la recherche de 
l’exotisme. Les kasbahs et ksours forment 
une chaîne impressionnante bordant les 
vallées au milieu de palmeraies. Parmi 
ces ksours, citons :
• Ksar de Meski ;
• Ksar Maâdid à Erfoud ;
• Ksar Haroun, Abou Am et Faida 
   à Rissani;
• Ksar lgouimimen à Goulmima. 

Le Mausolée Moulay Ali Chérif 
À Rissani, ce monument historique est 
le témoin de l’époque florissante du 
Tafilalet. 

Moulay Ali Chérif fut le fondateur de la 
dynastie alaouite. L’architecture arabo-
musulmane de ce mausolée en fait l’un 
des grands monuments historiques du 
Maroc.

LE TAFILALET
Destination de tous les extrêmes



Le premier bimestriel professionnel de l’industrie hôtelière et touristique au Maroc - N°Hors Série  Septembre 2010    39  

La station thermale
’’Hammat Moulay Ali Cherif ’’
À 40 km de la ville d’Errachidia 
vers Meknès, cette source est 
particulièrement conseillée dans le cas 
de douleurs rhumatismales, affections 
dermatologiques etc. 

Erfoud :  ‘‘La gazelle’’
Une des plus importantes oasis du 
Maroc, alimentée par les Oueds Ziz et 
Rheris, Erfoud fut construite à l’époque 
du protectorat, au pied du Jbel Erfoud, 
pour servir de centre militaire et 
administratif. 
Près d’Erfoud (gazelle en berbère), à 15 
km au sud-est, se trouvent les carrières 
de goniatite, marbre noir constellé de 
fossiles. On exploite ce marbre fossilisé 
des orthocènes qui remontent à 360 
millions d’années. D’une grande valeur 
commerciale, il sert à la fabrication 
de plusieurs objets utilitaires et de 
bibelots. 
Dans la seule région d’Erfoud poussent 
aussi près d’un million de palmiers. 

Rissani : le berceau royal
À l’extrême sud de la vallée de Ziz, la 
ville de Rissani est l’ancienne Sijilmassa 
et capitale du Tafilalet, berceau de la 

dynastie alaouite.
Le site abrite aujourd’hui les ruines 
de Sijlmassa, témoins d’un passé 
prestigieux.  
Sur la route des palmeraies on peut 
découvrir une série de ksours, encore 
habités : Asserhine, Zaouiet El Maâti, 
Tabassamt, Ouirhlane… 

La montagne 
 Avec des sommets culminant à plus de 
3200m d’altitude, l’espace montagneux 
d’Errachidia situé au Nord Ouest de la 
province (Haut Atlas oriental) est riche 
en ressources touristiques. 

Imilchil  
Région célèbre à l’échelon national 
et international par la beauté de ses 
paysages et par le célèbre moussem des 
fiançailles.

Lacs naturels Isli et Tislit : Ils sont situés 
respectivement à environ 5 km et 16 
km d’Imilchil, classés comme S.I.B.E, ces 
deux lacs riches en salmonidés (truite 
et brochet) sont aussi un lieu idéal 
pour la pratique de certains sports 
nautiques…

TAFILALET / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 



40    Le premier bimestriel professionnel de l’industrie hôtelière et touristique au Maroc - N°Hors Série  Septembre 2010

LAAYOUNE / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Aux marches du grand désert, près 
de l’Atlantique, quelques étapes 

retiennent le voyageur dans son élan. 
Tan-Tan Plage, au bord de l’océan et, 

un peu plus loin sur la côte, le Cap 
Juby, puis Tarfaya. Laâyoune, surgissant 

des sables,  révélée dans sa modernité 
triomphante. 

Une ville
moderne au saraha

LAÂYOUNE

Laâyoune 
À 500 km au sud d’Agadir, à une dizaine 
de km de l’embouchure de l’Oued 
Saguia El Hamra sur l’océan Atlantique 
entourée par le désert et battue par le 
sable, Laâyoune est la plus grande ville 
du Sahara. 

C’est un lieu qui mérite le détour. 

De petite  bourgade, il y a 34 ans, c’est 
aujourd’hui une grande ville moderne.

À visiter

Oued Saguia El Hamra 
Situé sur les bordures de la ville de 
Laâyoune, il se prolonge jusqu’à l’océan 
Atlantique. 

Souk Jmal
Ce quartier populaire connaît une 
activité économique intense grâce 
à  l’abondance de ses boutiques,  son 
artisanat et son grand marché. 

Souk des animaux domestiques 
C’est un grand marché de vente et 
d’achat de moutons, de dromadaires, de 
brebis et de chèvres. 

Place du Méchouar 
Une très grande place agrémentée de 
quatre magnifiques monuments. 

Palais des congrès 
Situé en face de la place du Méchouar, c’est 
édifice peut accueillir 2000 personnes. 



LAAYOUNE / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Collines des oiseaux
Il s’agit d’un très beau jardin public où 
on peut admirer une exceptionnelle 
variété d’oiseaux  importés d’Afrique 
centrale, d’Egypte, d’Amérique Latine et 
de plusieurs autres pays.

Au nord de Laâyoune

Naylat 
À 200 km au nord de Laâyoune, cette 
région est caractérisée par ses belles 
plages, par la beauté de l’Oued Khnefis 
ou l’on peut pratiquer le sport nautique 
et par ses paysages naturels.

Sabkhat Tazgha 
Une grande et vaste mine de sel 
considérée parmi les plus grandes du 

monde. C’est un paysage d’une extrême 
beauté naturelle.

Sabkhat Tah 
Situé à 25 km de l’Océan Atlantique, 
ce beau paysage se caractérise par son 
immensité. À proximité, se trouve le 
monument de Tah.
 

Sabkhat Oum Dbaâ 
Dans ce paysage magnifique des sociétés 
cinématographiques y ont trouvé leur 
bonheur. 

Au sud de Laâyoune Lamsid 
Située à 18 km au Sud Est de Laâyoune 
sur la route de Smara, cette oasis 
caractérisée par la fraîcheur de son 
climat, son eau douce et ses palmiers. 

Les dunes de sable 
Elles s’étendent sur une grande superficie 
à 20 km de Laayoune. Ces dunes sont 
connues par leur bienfait pour les soins 
du rhumatisme. Beaucoup de visiteurs y 
font des cures bénéfiques.

Laâyoune plage 
et le port commercial :
Situés à 25 km au sud de Laâyoune sur 
la route de Boujdour.
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Oued Ed-Dahab-Lagouira région la plus 
australe du Maroc est limitée à l’est et 
au sud par la Mauritanie et à l’ouest par 
l’océan Atlantique.
Dakhla, son chef-lieu, est  un des grands 
ports de pêche de la région, dont la 
population varie du simple au double en 
fonction des périodes de pêches.
Par le passé, de nombreux pilotes de 
l’Aéropostale y firent escale, dont Jean 
Mermoz, Antoine de Saint-Exupéry ou 
encore Henri Guillaumet.

Depuis 2003, la ville accueille les 
windsurfeurs et kiteurs du monde 
entier grâce aux différents articles parus 

dans les plus grands magazines (Surf, 
Wind,...) vantant les spots exceptionnels 
de la région. L’eau reste tout au 
long de l’année à une température 
très appréciable : 25°C. Les surfeurs 
viennent ainsi  y passer les trois mois 
d’hiver. Le spot de Foum Labouir est 
très réputé pour sa droite parfaite et 
particulièrement longue.  De l’avis des  
champions, Dakhla est le plus beau spot 
du monde juste après Hawaï.

L’autre sport de Dakhla est la pêche en 
surf casting, c’est-à-dire du bord. Il n’est 
pas rare d’y pêcher des courbines de 
plus de 45 kg.

Un festival qui met à l’honneur la mer 
et le désert a lieu chaque année en 
mars. La région accueille tous les hivers 
des milliers de camping-caristes venus 
de toute l’Europe. Ces retraités disent 
y apprécier la douceur du climat et le 
paysage époustouflant du mariage de la 
mer et du désert.

La ville est située à une trentaine de 
kilomètres au nord du Tropique du 
Cancer, tout comme La Havane ou 
Hawaï. Dakhla se développe beaucoup 
au niveau touristique, notamment 
grâce à l’apparition d’hôtels de standing 
européen.

Rendez-vous 
mondial du surf

DAKHLA

DAKHLA / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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GUELMIM / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

190 km au sud d’Agadir, à 108 km de 
Tiznit et à 40 km de l’océan Guelmim , 
anciennement Goulimine, est considérée 
comme la porte du Sahara au Maroc.
 
Autrefois centre caravanier sur la route 
de Tombouctou, elle reste aujourd’hui 
un lieu important de commerce et 
d’échange entre la population sédentaire 
et les nomades du désert. La ville abrite 
le plus grand marché aux chameaux 
du Maroc, connu sous le nom de 
Amhayrich,.

Oasis
L’oasis d’Abaynou située à 10 km au 
Nord-Est de Guelmim ; l’Oasis de 
Zriouila situé à 25 km Sud de Guelmim 
sur la route de Tan-Tan; les oasis de 
Tighmarte et Asrir.
Le tourisme est également une activité 

en pleine expansion, notamment dans la 
région d’Abaynou qui jouit d’une bonne 
station thermale. 

La plage blanche, située à environ 
50 km de la ville, est également un 
pôle d’attraction en pleine expansion 
dans le cadre du Plan Azur, de même 
que les petits villages aux alentours 
où se pratiquent différentes danses 
traditionnelles: Guédra, Ahouache... 
Guelmim possède encore un joli souk 
où l’on trouve de tout et qui reste 
ouvert assez tard...

Tan Tan, 
porte d’entrée 
du sud marocain 
Tan-Tan est une petite ville qui se trouve 
à environ 400 km au sud d’Agadir. A côté 
de la ville, se trouve une petite station 

balnéaire idéale pour ceux qui aiment 
la solitude et la tranquilité. Produit 
spécifique, le balnéaire tourné vers le 
tourisme d’aventure, la pêche à la ligne 
et la plongée sous-marine, le tourisme 
écologique et de découverte. Tan-Tan 
est aussi l’un des  plus importants  ports  
sardiniers d’Afrique. 

Tarfaya Plage
Elle se distingue par le monument de 
Casamar (maison de la mer), construit 
par l’Anglais Mackenzie, qui fut repris et 
intégré par le Sultan Moulay Hassan 1er 
vers la fin du XIXème siècle. 

L’étendue de ses plages désertes, le 
silence qui y règne et la beauté naturelle 
sont impressionnants. Ses côtes sont 
appréciées par  les amateurs de pêche 
sportive.

Près de la plage blanche
Guelmim - Es-Smara

GUELMIM



TANGER / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

TANGER
Ville ouverte sur le monde
Difficile d’être autre chose que cosmopolite, telle est l’idée 
que l’on se fait en regardant de près Tanger et sa situation 
géographique. 
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Tanger surplombe fièrement la mer, à la rencontre de la 
Méditerranée et de l’Atlantique. Elle se situe à la croisée des 
chemins entre le Nord et le Sud. 

De cette position géostratégique, la ville a su garder son attrait 
de cité cosmopolite. Diverses cultures, nationalités, religions et 
langues s’y sont croisées. 
Ses rues ont accueilli et accueillent encore des conversations 
en arabe, berbère, espagnol, français et dans toutes les autres 
langues vivantes. En témoigne encore la Médina avec ses 
immeubles hispano-mauresques, ses musées, jardins fleuris, 
ses hautes allées etc. À quoi s’ajoutent ses charmes qui ont 
inspiré des artistes de renom : peintres, poètes, romanciers, 
cinéastes…
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Tanger, il y a 4000 ans
Carrefour des civilisations, l’histoire de 
Tanger a commencé, il y a 4000 ans 
avec la mythologie grecque et les 12 
Travaux d’Hercule.  La légende indique 
que Tanger (Tingis) aurait été fondée 
par Tinjis et Antée. Le tombeau d’Antée 
aurait été une colline proche de Tanger, le 
Charf. Après une présence phénicienne, 
dont il subsiste deux petites nécropoles, 
la ville fut réellement fondée au IVème 
siècle avant J.C. par les Carthaginois qui 
en firent un comptoir. 
En 146 avant J.C., lors de la chute de 
Carthage, la ville est rattachée à la 
Maurétanie et devient une colonie 
romaine (Tingis) liée à la province 
d’Espagne. Tanger prend une telle 
importance, qu’elle devient, vers le 
IIIème siècle après J.C., la capitale de la 
Maurétanie Tingitane.

La reconquète en 1684
Successivement carthaginoise, romaine 
(capitale de la Maurétanie Tingitane), 
vandale, byzantine, wisigothe et arabe, 
Tanger a appartenu à l’Espagne aux 
XVIème et XVIIème siècles, entre des 
occupations portugaise et anglaise. 
Après un long siège, c’est la dynastie 
Alaouite qui récupère Tanger en 1684 

sous le règne de Moulay Ismaïl. 
Des forts et des bordjs d’architecture 
différente parsèment la ville, témoins de 
la diversité des occupants qui  s’y sont 
succédé. 

Tanger... l’internationale
Les origines du régime international de 
Tanger sont assez anciennes. Le Sultan 
Sidi Mohammed Benabdellah avait 
demandé vers la fin du XVIIIème que les 
ambassades des puissances étrangères 
s’y installent. 
En 1923, les négociations aboutirent à 
faire de Tanger une zone internationale. 
Le 24 juillet 1925, le statut définitif 
de Tanger est signé par l’Angleterre, 
l’Espagne, la Belgique, la Hollande, les 
Etats-Unis, le Portugal, l’Union Soviétique 
et la France, auxquels se joindra plus 
tard l’Italie. 

Inspiratrice des artistes
La cité du Détroit a inspiré des sommités 
artistiques européennes et américaines. 
C’est le cas de Delacroix, Pierre Loti, 
Matisse, Van Dongen, Paul Morand, 
William Burroughs, Paul Bowles, Malcom 
Forbes, etc.
Dans le lot des admirateurs de Tanger, 
il y a également Barbara Hutton dont la 

maison à Tanger est encore le symbole 
d’une époque dorée. 

Carrefour des civilisations
Tanger étale une baie magnifique au 
pied de collines verdoyantes. Comme 
s’entrelacent les eaux de la Méditerranée 
et de l’Atlantique au pied de Tanger, 
s’y mêlent également les cultures 
européenne, arabe et africaine.  
Un brassage qui étonne ses visiteurs. 
Des habitants polyglottes et accueillants, 
un climat doux, une vaste plage et une 
végétation méditerranéenne luxuriante 
font de la cité du Détroit une destination 
touristique de choix, à visiter et à 
revisiter.

Shopping à Tanger
Dans les souks ancestraux, les 
marchés et les centres commerciaux 
de multiples centres commerciaux, 
galeries marchandes et grandes surfaces 
proposent une infinité de produits.

Duty Free du Port
Si on arrive à Tanger par voie maritime, on 
peut profiter de son grand supermarché 
détaxé, réservé aux voyageurs prenant 
le ferry.
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Elle renaît alors de ses cendres et connaît 
un essor fastueux notamment sous le 
règne de Moulay Ismaïl au XVIIIème 
siècle. 
Par sa similitude andalouse, par sa 
population et ses traditions originales, 
elle est classée parmi les villes savantes, 
celles où vivent les érudits et où l’on 
cultive les lettres et les arts.  

À visiter 
	

La médina 
Un dédale de ruelles tortueuses et 
enchevêtrées qui parfois s’enfoncent 
sous les maisons pour réapparaître à l’air 
libre. Chaque rue est consacrée à une 
activité particulière. 

Le palais du Khalifa 
Edifié au XVIIème sous le règne de Moulay 
Ismaïl. 

Le souk El Hots 
Charmante petite place plantée de 
quelques arbres où on peut goûter des 
yeux la beauté des poteries exposées 
sur les étalages. A quelques mètres on 
trouve la rue des bijoutiers.

Le souk des tanneurs 
Dans la Médina, la Guelsa El Kébira est 
le domaine des marchands de tissus et 
de vêtements. 

Les étoffes chamarrées, unies, 
précieuses et bordées sont un véritable 
émerveillement.

La plus andalouse des villes  du nord. C’est en 1307 que le sultan Mérinide Abou 
Thabet fit construire la ville fortifiée de Tétouan.  Peuplée de soldats, elle devint 
rapidement un nid de redoutables corsaires. En 1492, la chute de Grenade chasse 
du Sud de l’Espagne des milliers d’émigrés musulmans qui s’installèrent sur ses 
ruines . 

La colombe blanche
Tétouan
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La place de l’Usâa 
Sur la place Al Jala se dresse le musée 
archéologique où repose l’histoire 
antique de la cité : mosaïques de luxe, 
figurines romaines en bronze, statuettes 
de déesses, collections numismatiques 
de la période punique....

Ecole des métiers 
d’art traditionnel 
Depuis 1928, on y enseigne le travail 
du cuir et de la mosaïque, le ciselage, 
la sculpture sur bois et sur plâtre, et la 
peinture.
 

Monuments historiques
Tamuda à 5 km de Tétouan : ruines 
punico-berbères.

Musée archéologique : Place Al Jalaa, à 
côté du Palais Royal. 
Créé en 1939, ce musée présente les 
découvertes des sites préhistoriques et 
pré-islamiques du Nord du Maroc, dont 
celui de Lixus. 

Musée ethnographique 
(Musée Bab El Oqla)
 Fondé en 1928, ce musée fut connu tout 
d’abord comme “foyer musulman” ou 
“Musée des Arts Indigènes”, et avait pour 
siège la maison Bennouna. Transformée 
en musée en 1948, l’ancienne forteresse 
du sultan Moulay Abderrahman est la 
gardienne des traditions populaires. 
Le Musée reflète le foyer tétouani, ses 
us et coutumes et leurs significations 
culturelles et sociales. 

Principales stations balnéaires

Martil 
À 10 kilomètres de Tétouan, une station 
balnéaire très cosmopolite où il fait bon 
vivre .

Cabo Negro 
À 14 km de Tétouan pour accueillir les 
visiteurs et se donner rendez-vous au 
golf de 18 tours et son club house.

M’diq (village des pêcheurs) 
Blotti entre Cabo Negro, les premiers 
contreforts du Rif et la Méditerranée, 
M’diq est un petit village dont la 
vocation est la pêche et le tourisme. 
Dans la baie de M’diq, la mer est idéale 
pour la pratique des sports nautiques, 
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notamment la planche à voile et 
possibilités de randonnées de balades 
équestres. En saison, la région est connue 
pour la chasse.

Kabila 
À 20 km de Tétouan, complexe 
touristique de 27 hectares de jardins et 
un km de plage : Hôtel 4* / Résidence / 
Centre commercial / Port de plaisance.

Ristinga 
À 24 km de Tétouan, complexe 
touristique: Hôtel / Institut de 
thalassothérapie / Résidence / Centre 
commercial / Port de plaisance / Stations 
balnéaires de Restinga Smir allant jusqu’à 
la ville de Fnideq. 

Kabila Marina 
Port de plaisance de 250 anneaux / 
Centre commercial / Boutiques de prêt 
à porter / Restaurant de spécialités sur 
la plage / Pizzeria sur la plage / Café /  
Bar à tapas.

Marina Smir 
Port de plaisance de 450 anneaux / 
Centre commercial / Restaurants de 
spécialités / Cafés / Bars.



ASSILAH - LARACHE - KSAR EL KEBIR /VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Au début de la période islamique, la ville 
était soumise à l’autorité des Idrissides 
(VIIème et IXème siècle).  

La pêche y est abondante, et les navires 
y chargent et y déchargent des épices 
et des tissus de qualité. Occupée par les 
Portugais en 1471, elle devint l’un de 
leurs principaux comptoirs du nord du 
Maroc.

De nouveau occupée par les Espagnols 
en 1911, elle ne redeviendra marocaine 
qu’en 1956. Une fois par an, elle accueille 
un festival culturel et artistique auquel 
participent de nombreux intellectuels, 
artistes nationaux et étrangers. 

De toutes les villes du Nord du 
Maroc,  Larache reste magnifiquement 
imprégnée par son époque espagnole. 
Entraînée dans une sarabande de 
couleurs, elle pare ses maisons et ses 
arcades, ses portes et ses colonnes, de 
toutes les nuances de l’arc-en-ciel.
Le port de pêche est pittoresque 
et original, riche en odeurs marines. 
Le Musée de Larache est aussi un 
grand monument historique : palais du 
Sultan Youssef Abdelhak El Mrini au 
IIIème siècle, il offre une intéressante 
collection sur les monnaies anciennes, 
les instruments de pêche, la musique, 
les statues, les bijoux, les flacons de 
parfums, les objets provenant de Lixus. Il 
offre, en outre, une vue imprenable sur 
la région de Larache. 

De tous temps, Ksar el Kébir a accueilli 
érudits, mystiques, réfugiés d’Al-
Andalous et de l’Algarve. Ibn Ghalib, 
originaire de Silves, s’y installa et y 
fait venir plusieurs disciples d’Ibn al-
Arif, grand mystique d’Alméria. À sa 
mort (entre 1177 et 1183), Ibn Ghalib 
est déclaré Saint-Patron de la ville. 
Fatima al-Andalousiya, autre mystique 
originaire de l’Algarve, est considérée 
comme la seconde sainte de Ksar el 
Kébir.

Après la reconquête chrétienne, les 
habitants de Santarem, Evora, Alcacer 
de Sal et Silves y trouvèrent refuge.

Le comptoir du nord Marquée par l’Espagne Terre mystique
AsSilah LARACHE

KSAR 
EL kébir
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Depuis le XVIIIème siècle, c’est l’un des 
lieux de pélerinage parmi les plus sacrés 
du Maroc. Au milieu d’un paysage 
pittoresque de vignes et d’oliviers, la 
ville s’étale sur les pentes boisées du 
Jbel Bou-Hellal. La vieille ville mérite 
d’être découverte pour son charme. 

Il ne faut pas manquer de visiter la 
Qaysariya (souk couvert) où les artisans 
vendent les célèbres pièces en laine 
tissée, fines ou épaisses, une production 
locale de grande renommée au niveau 
national. Ville sainte, Ouezzane fut aussi 
une ville de convivialité entre religions, 
où les communautés juive et musulmane 
ont longtemps cohabité. 

Situé sur la route côtière entre Tanger 
et Sebta (Ceuta), Ksar Sghir (le petit 
château) est de nos jours essentiellement 
un site archéologique.

Les vestiges mis à jour lors des fouilles 
entreprises en 1972 et 1977 révèlent 
l’histoire de ce lieu et combien ses 
activités portuaires et militaires du 
XIIème au XIVème siècle furent 
étroitement liées à celles de la péninsule 
ibérique.

Hormis “le couloir” que constitue la 
vallée de l’Oued Inaouen et la plaine 
de Guercif, le reste de la province de 
Taza est dominé par les montagnes. La 
province occupe en fait la zone reliant 
le Rif au Moyen Atlas, ainsi les deux 
chaines montagneuses se resserrent 
au niveau du col de Touaher (559m 
d’altitude) et à 13km on trouve Taza, 
la ville ancienne est construite sur le 
dernier rocher du Moyen Atlas. 
Le Moyen Atlas, de formation plus 
récente atteint dans la province des 
altitudes dépassant les 3000m au 
niveau du massif de Bouiblane. A 
noter l’existence du Parc national de 
Tazekka avec ses aspects écologique et 
touristique.

Lieu de pélerinage sacré Révèle l’histoire Le dernier rocher de l’Atlas
OUEZZANE KSAR SGHIR TAZA
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Ville de la Méditerrannée, Al-Hoceïma 
possède un centre construit dans le 
style espagnol, une baie profonde, de 
jolies maisons blanches qui dévalent 
vers la mer,  et partout des plages de 
sable blanc ou noir, de galets, longues ou 
miniatures, rectilignes ou en croissant de 
lune, aménagées ou sauvages, face aux 
hôtels ou cachées au bout d’une crique, 
abritées dans une calanque ou perdues 
sur un îlot.

À Visiter

Le port, encastré entre une falaise et 
un rocher, il abrite quelques chalutiers 
et barques de pêcheurs ainsi que des 
petits restaurants de poissons. 

La plage Sfiha, l’endroit est très beau 
en face du rocher du Nokour. 

Ras Kebbana ou cap de l’Eau, au 
large des îles Chafarinas. Une réserve 
naturelle devrait y être établie.  

La Baie d’Al Hoceïma offre une 
superbe plage surnommée la Perle 
bleue, caractérisée par sa beauté et son 
sable fin. 

Quemado
Située au pied de la falaise, Quemado 
est incontestablement la plage de la baie 
la plus fréquentée par les estivants.  
D’une excellente qualité de sable, elle 
est équipée d’un complexe touristique 
balnéaire. 

Espalmadero
Située à 3 km de la ville vers l’est, la plage 
d’Espalmadero s’étend sur une longueur 
d’environ 800 m. 

Siha 
Située à 7 km à l’est de la ville, cette plage 
s’étend sur une longueur de 2 km environ. 

Sabadilla 
Cette plage relève de la municipalité d’Al 

Hoceïma et s’étend sur 2 km environ.

Bades 
À environ 50 km  de la ville en allant vers 
l’ouest et en face du penôn de Bades, 
se trouve la plage du même nom qui 
s’étend sur 450 mètres de longueur.  Elle 
est accessible par une piste carrossable.

Cala-Iris
À 60 km de la ville en allant vers l’ouest, 
c’ est l’un des plus beaux sites balnéaires 
de la côte méditerranéenne.  

Tala Youssef
Située à 8 km à l’ouest de la ville, elle 
s’étend sur 1.5 km. C’est une plage très 
calme où  les familles trouvent leur 
repos.

Dans le style ibérique
AL HOCEIMA
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OUJDA/ VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 

Oujda
La capitale d’Angad

Oujda est construite sur la plaine Angad, 
entourée par l’une des plus belles régions 
montagneuses : les  Beni-Snassen qui lui 
offrent  une belle vue panoramique. 
À travers son histoire, les péripéties qu’a 
connues Oujda, furent celles d’une ville 
frontalière (près de l’Algérie) passant 
d’un pouvoir à l’autre selon la fortune 
des armes et est aussi ville-relais sur la 
voie Sijilmassa-Orient.

À  visiter
 

Bab Sidi Abdelouahab 
Son nom tire son origine du vénéré 
saint Sidi Abdelouahab (XIVème siècle) 
dont le tombeau se trouve tout près à 
l’intérieur de l’enceinte. 

Bab Al Gharbi 
Anciennement connue sous le nom de 
Bab Sidi Aïssa (saint enterré sur la colline 
du château d’eau). 

Bab Ahl Jamel 
Donnant actuellement sur le boulevard 
Mohammed V.

Al Jamaâ Al Kabir 
Un des monuments les plus éminents 
dans la ville, cette grande mosquée fut 
bâtie par le Sultan mérinide Abu Yaâcoub 
Yussuf en 1298.

La médersa 
Construite en 1335, elle est l’une 
des pièces précieuses du patrimoine 

La légende raconte qu’elle est la ville de 360 portes qui s’étendait de l’ouest de 
Tairet aux rives d’Isly, avec une infinité de quartiers dont on retrouve toujours 
les vestiges.
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mérinide. Elle porte le cachet de 
l’architecture maroco-andalouse 
typique. 

Les Trois Fontaines 
Qui s’adossent contre l’un des murs 
extérieurs de la grande mosquée 
sont également marquées par une 
architecture attirante.

Bab El Khemis :
La médina comprenait neuf quartiers 
aux différentes fractions de la population 
de la ville (Achegfane - Ahl Oujda - 
Oulad Amrane - Ahl el Jamel - Oulad el 
Gadi - Oulad Aîssa - le mellah ainsi que  
le quartier des marchés (commerce et 
artisanat) et le quartier de la Kasbah 
(bureaux du makhzen). 

La place de Souk El Mae  : (le 
marché de l’eau), Où les jardiniers du 
marché avaient  pour habitude de venir 
chercher l’eau pour irriguer leur terre.

Souk El Knadsa 
la Kasbah, Dar Al Makhzen, Dar Al 
Bacha,... et l’Ecole Sidi Ziane. Cette 
dernière fondée en 1907 mérite une 
mention particulière : c’est une école 
franco-musulmane qui fut le premier 
établissement scolaire moderne au 
Maroc.

Dar Sebti : 
Un des palais les plus fabuleux de la ville, 
il est le siège du Centre d’Etudes et de 
Recherches sur la Musique Gharnati, et le 
lieu d’activités culturelles et de festivités 

diverses (fêtes de noces, expositions, 
réceptions, etc.).

Le Parc Lalla Meriem 
Aménagé pour la détente il abrite un 
musée des armes traditionnelles. 

Le Parc Lalla Aïcha 
Étendu sur une superficie de 20 hectares, 
ce lieu de détente pour les habitants 
d’Oujda,  offre une belle aire de loisirs 
avec piscines, terrains de sports, clubs 
de tennis et d’équitation ainsi que ses 
équipements de jeux pour enfants.

L’Oasis de Sidi Yahya 
À 6 km d’Oujda, elle offre un site 
particulièrement agréable avec la 
pérennité de l’écoulement des eaux 
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de ses sources, ses arbres reliques et 
géants, ses palmiers et ses lauriers roses 
verdoyants. 

Sidi Yahya Benyounès 
Le Marabout de l’oasis Sidi Maâfa est un 
site important au pied de Jbel Hamra. 
Avec sa couverture forestière, et sa 
position d’altitude, il attire un nombre 
grandissant de visiteurs. Un grand 
moussem s’y tient chaque année au 
mois de septembre, réunissant les tribus 
de la région. 

La Chaîne des Béni-Snassen  
Elle est formée de plusieurs massifs 
culminant à 1532m au sommet 
de Jbel Ras Foughal. Cette chaîne 
essentiellement calcaire est un des lieux 
de chasse de la région en raison de sa 
richesse faunistique (sangliers, lièvres, 
perdrix, pigeons, etc.). 

Tafoghalt & Zegzel  
En pleine forêt méditerranéenne, 
(chênes verts, genévrier oxycèdre, 
thuya, pin d’Alep, etc.) Tafoghalt est un 

village d’accueil estival par sa verdure et 
sa fraîcheur et hivernal par ses neiges. 
Ce village domine l’importante vallée 
de Zegzel à travers un versant escarpé, 
au pied duquel la grotte karstique dite 
“Grotte des Pigeons” qui possède une 
longue histoire. Profonde d’une trentaine 
de mètres, elle fut un refuge pour nos 
ancêtres depuis des millénaires comme 
en témoignent les précieux héritages mis 
en lumière par les fouilles archéologiques 
qui ont abouti à l’identité de “l’Homme 
de Tafoghalt”. C’est un gisement unique 
au Maghreb qui n’a d’équivalent qu’en 
Egypte et au Proche Orient. 

La Grotte du Chameau 
 En plein coeur de la chaîne montagneuse, 
la Grotte du Chameau est la première 
galerie naturelle du Maroc à être dotée 
d’éclairage en plus d’équipements pour 
son accès.

Les sources   
Oujda dispose de plusieurs sources 
d’intérêt remarquable. Elles sont surtout 
appréciées par les caractéristiques de 
leurs eaux : 

La source de Benkachour 
Située à l’intérieur même de la ville 
d’Oujda, est d’origine artésienne 
profonde comme en témoigne la 
température des eaux fortement 
minéralisées ( plus de 50°C). 

Source d’Al Aagreb (Sidi Chafi) 
À  12 km à l’Ouest de Taourirt Source 
de Fezouane Située au piémont nord 
des Béni Snassen à proximité de la route 
reliant Ahfir à Berkane. 
Les eaux de la source de Zaouiat Sidi 
Hamza, près de Jérada.

Debdou  
En plus de sa réputation pour sa richesse 
en gibier (sangliers, lièvres, perdrix, 
etc.), elle revêt un intérêt touristique 
particulier par ses sources (Aïn Lakbira 
à Tafrent, Aïn Sbilya, etc.),ses douars 
perchés et ses nombreux sites : plateau 
de la Gâada; la Kasbah et les vestiges 
de la principauté mérinide, l’ancienne 
médina de Debdou avec son mellah 
autrefois très peuplé par l’une des plus 
importantes communautés juives du 
Maroc.  

Tgafaït 
Situé à 25 km d’Oujda, Les cascades, 
les gorges et les sources de l’oued Za, 
principal affluent de la Moulouya, offrent 
un charme particulier au visiteur.

Station d’El Gouttitir 
À 120 km d’Oujda et à la commune d’El 
Gouttitir, cercle de Taourirt, existe une 
station thermale découverte en 1950.
Elle reçoit au cours de l’année plus de 
10 000 visiteurs. 

Chasse et pêche 
On peut distinguer dans la région 
trois sortes de pêches : en mer, dans 
le fleuve Moulouya et dans le Lac de 
Machraâ Hammadi. Quant à la chasse 
on rencontre dans la région toutes les 
espèces de gibiers.

OUJDA / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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Berkane
Une région aux importantes 
potentialités touristiques 
Située au Nord-Est du Maroc, la ville de Berkane est enclavée entre la plaine des Triffa et les montagnes des Béni-Snassen. 
Son environnement naturel, son patrimoine culturel et son contexte géographique proche de la Méditérannée la placent 
parmi les territoires les plus favorables aux activités agricoles et touristiques

La région recèle d’importantes potentialités 
touristiques diversifiées : grottes, jardins 
suspendus.  Le Climat offre des possibilités 
de développer des sports pédestres et 
aquatiques (randonnée, planche à voile...) 
Dans la région, il y a possibilités de chasse 
(sanglier et autres gibiers), pêche en mer 
et en eau douce. 

A visiter

Site d’oued Cherâa : Au centre de 
la ville de Berkane sur la berge droite de 
l’oued Cherâa. La végétation existante est 
composée surtout d’eucalyptus. Le site 
abrite aussi une importante colonie de 
cigognes blanches. 

La grotte des pigeons : dans les 
environs de Tafoughalt.

Saïdia : Principale station balnéaire 
de l’Oriental, la perle bleue, de la 
Méditérannée. est dotée d’un paysage 

verdoyant agrémenté d’une belle plage au 
sable fin et s’étendant sur 14 km.

Tafoughalt : c’est un véritable endroit 
de villégiature au milieu d’une forêt 
abondante. considéré parmi les plus beaux 
sites du pays.

La station thermale Fezouane : 
A 10 km de la ville de Berkane qui tire 
ses eaux des sources des monts de Béni 
Snassen. .

Ahfir : petite ville frontalière sur l’oued 
Kiss. 

Nador : “ville champignon“ à l’éclatant 
essor économique, située au bord d’une 
immense lagune et son milieu écologique 
privilégié et les plages, parmi les plus belles 
du monde lui confèrent une singulière 
attraction touristique.

L’histoire de Nador 
Nador a été le carrefour des civilisations 

phéniciennes, carthaginoises, romaines 
puis islamiques. Le nom de Nador serait 
le diminutif de Aït Nador, un des douars 
situés à proximité de la lagune.
La région a par ailleurs été une terre 
d’accueil pour plusieurs souverains 
marocains. C’est le cas notamment du 
Roi Omar Ibn Idriss II et du souverain 
Almoravide Youssef Ibn Ali Ibn Tachfine, 
qui s’installa avec ses troupes sur le Mont 
de Temsamane dans le Rif. 
Le Sultan Sidi Mohamed Ben Abdellah  de 
la dynastie Alaouite avait choisi le site de 
Nador comme point de rassemblement 
de ses troupes pendant le siège de 
Melilla.
Les Sultans Moulay Slimane, Moulay Ismaïl 
et Hassan 1er ont doté la région de 
diverses fortifications pour faire face aux 
convoitises des empires coloniaux. 
Toutefois, le nom de Nador restera 
étroitement lié aux grandes épopées 
menées par les habitants de la région 
contre l’occupation espagnole notamment 
la célèbre bataille d’Anoual, menée par 
Mohammed Ben Abdelkarim El Khattabi.
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BÉNI MELLAL
Ville escale pour les touristes

À l’origine, le Tadla était peuplé des 
Berbères Masmouda, agriculteurs 
sédentaires et bâtisseurs de cités. La 
première des ces cités était la Médina 
Day qui entre dans l’histoire vers le 
IXème siècle. Elle était située à peu 
près à l’emplacement de l’actuelle 
Béni-Mellal. Les Béni-Ifren furent 
chassés du Tadla par les Almoravides, 
berbères nomades, Sanhajas, venus du 
Sahara. Aux Almoravides ont succédé 
les Almohades, dynastie de Berbères 
Masmouda issue des montagnes de 
Marrakech. Aux Mérinides, succédèrent 
les Béni-Ouattas. Mais déjà les Saâdiens 
briguèrent le pouvoir.

Avec l’avènement du Sultan Moulay 
Ismaïl, le Tadla est devenu une province 

stable, administrée directement par 
des fonctionnaires du Makhzen. 

À visiter

Aïn Asserdoun 
La région regorge de sources 
magnifiques dont Aïn Asserdoun qui en 
est la plus importante. Celle-ci jaillit du 
socle du piémont de Tassemmite. Elle 
est enveloppée d’arbres et de jardins 
tendrement fleuris et couronnée par 
le Ksar (château). 

Borj de Râs El Aïn ou le Ksar 
Construit de pierres et de pisé, le Ksar 
domine merveilleusement la ville et 
tout le périmètre irrigué de Tadla. Il 

Considérée comme l’une des villes les plus importantes du centre du Maroc, 
Béni-Mellal est aussi une cité historique. Sa Kasbah Bel Koush, construite au 
XVIIème siècle par Moulay Ismaïl a été restaurée au XIXème siècle. Riche de 
ses potentialités naturelles, cette région est devenue un lieu de prédilection 
pour les passionnés de montagne et du tourisme d’aventure.
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offre une  vue magnifique sur la plaine 
de Tadla avec ses champs d’oliviers et 
de vergers.  

Le parc géologique de M’goun 
À quelques kilomètres de Béni Mellal, 
ce parc constitue un patrimoine riche 
géologique, culturel et naturel qui 
retrace une autre partie de l’histoire 
du Royaume. 

Le massif de Mgoun 
Il renferme quelques-uns des plus 
hauts sommets de l’Atlas (le Mgoun 
4068 m). On y rencontre de belles 
forêts de pin  d’Alep, de génevriers et 
de chênes-verts. 
Le massif du Mgoun est le domaine 
de prédilection des touristes sportifs. 

On y pratique, l’été, la randonnée 
pédestre, le canyonning, le vélo tout 
terrain, le rafting, le parapente, la pêche 
à la truite, l’escalade, notamment dans 
les gorges de Taghia, au sud de Zaouiat 
Ahansal, les dolomites marocaines où 
se rassemblent des grimpeurs venus 
du monde entier attirés par la beauté 
du site.

Gorges de Taghzirte 
Situé à 20 km au Nord-Est de Béni-
Mellal, le village de Taghzir te est le point 
de départ de randonnées pédestre ou 
à dos de mulet en remontant Aqqa-n-
Ouhansal jusqu’au village qui porte le 
même nom. 
Le retour à Taghzir te peut se faire par 
la vallée féérique de Oued Derna. 

Aven des Ours 
Gouffre subvertical de 117 m de 
profondeur, à 6 km au sud-ouest d’El 
Ksiba.  

D’une altitude de 1650 m environ,  Il 
s’ouvre sur la partie supérieure de la 
vallée de Chqunda.

Ouaouizaght 
Pour admirer les rochers de Tilouguite, 
c’est un lieu de prédilection pour 
les passionnés de montagnes et les 
amateurs du tourisme d’aventure. 

Ce site possède également de 
nombreuses grottes et gouffres qui 
font le bonheur des spéléologues. 
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Barrage de Bin El Ouidane 
À 27 km au nord d’Azilal, ce barrage, 
construit en 1955 est le plus grand du 
Maroc. Il retient les eaux de l’Oued El 
Abid et de l’Oued Ahansal. Sa centrale 
hydroélectrique produit le quart 
de l’électricité du Maroc. Son lac de 
retenue d’une superficie de 3800 
hectares  que cernent les versants 
rouges de la cuvette de Ouaouizaght, 
tous les sports nautiques sont possibles 
: natation, voile, planche à voile, mais 
aussi pêche sportive (blackbass, 
sandre, brochet) et chasse, sur les 
hauteurs boisées environnantes.

Les Cascades d’Ouzoud 

Vallée d’Aït Bouguemez
Par sa situation géographique, la vallée 
d’Aït Bouguemez appartient aux 
hautes vallées d’altitude, encaissées 
entre les hauts massifs du M’goun. 
La particularité de son relief, les 
usages et coutumes de ses habitants, 
le caractère architectural de ses 
villages, la particularité culturelle qui 
s’ y trouve, le folklore font d’elle une 
vallée heureuse.

Tamga amsfrane 
À mi-chemin entre Ouaouizaght et 
Zaouiat Ahansal sur le haut Oued 
Ahansal, Tamga Amsfrane, c’ est un 
site qui se distingue par une formation 
géologique imposante dessinant une 
architecture originale et les 600 m 
verticaux de sa paroi nord, au-dessus 
des éboulis plantés de pins.

Cirque d’Anergui 
Un des paysages célèbres du Maroc, 
le cirque d’Anergui, est un immense 
amphithéâtre de falaises où se 
côtoient plus de 3000 m de belles 
vues panoramiques : forêts, rivières, 
plateau de kousser, gorges de 
Wandali, pâturages d’altitude, habitat 
traditionnel, etc.
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La vallée de Tassaout 
Où on rencontre de très beaux villages 
comme celui de Megdaz des Aït Attik, 
le pays de Mririda, la belle héroïne et 
le chantre des fameux “ Chants de 
Tassaout “ et des plus beaux villages 
berbères du Maroc.

Zaouiat Ahansal 
Considéré jadis comme une haute 
contrée religieuse, Zaouiat Ahansal est 
un village typique du monde berbère 
réputé pour son environnement de 
qualité : forêt, oued, gorge et sources 
de Taghia Aroudane.

Abachkou 
Village fortifié qui garde encore des 
sources naturelles, une oasis où se 
côtoient de nombreux noyers. Localisé 
au coeur de la vallée Aït Boualli dont 
les versants sont tapissés de la plus 
belle forêt de pin.

Tizi n’tirguist 
Ce site préhistorique se trouve à 10 
km environ de l’Oued d’Abachkou, 

dans le Jbel Ghat sur le circuit de 
randonnée Demnate-Tabant. Sur ce 
site préhistorique ont été découvertes 
des gravures rupestres. Le site 
témoigne également de la présence 
d’hommes préhistoriques, originaires 
du Sahara, alors qu’il était en voie de 
désertification. 

La cascades des Aït Falad 
À partir du village de Sorth, à 14 km 
du lac des Ait Adel, en remontant la 
vallée de l’assif Aït Falad sur 2 km 
environ. Cette cascade chute d’une 
hauteur de 25 m environ. 

Elle compte de belles concrétions 
de tuf et de très curieuses galeries 
trodytiques, autrefois habitées. 
La vallée est verdoyante, parsemée 
de jolis villages à l’architecture 
traditionnelle (Sorh, Iguernit, Aït Ihda, 
etc.).

La grotte d’Ifri-N-Caïd 
À environ 25 km d’Azilal on rejoint 
le site par une piste, à partir de Aït 

M’hamed. 
La grotte 
se trouve sur la 
rive gauche de l’oued 
Bernat, près de la “maison du Caïd” 
(portail monumental aux plafonds de 
bois sculptés). 
Galerie de grandes dimensions sur 
les 200 premiers mètres, par la suite, 
parcours   plus sportif. Beaux volumes, 
quelques concrétions, présence de 
chauves-souris dans la grande galerie.
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AZILAL TADLA
À plus de 4000 m Une haute citadelle
Située au cœur de la montagne dans la partie centrale du Haut Atlas, Azilal est 
une ville attrayante. Les sommets y culminent à plus de 4 000 mètres. C’est dans 
ces hautes terres que prennent leur source les plus belles rivières du Maroc. 
Dans ces cours d’eau, souvent très rapides, se pratiquent la pêche sportive, le 
rafting, le canoë-kayak, et sur les grands lacs de retenue, tous les sports nautiques.  
On peut faire dans le Haut Atlas d’Azilal de magnifiques randonnées (à pied ou 
à ski) et découvrir des paysages grandioses. La randonnée pédestre se pratique 
toute l’année. La période idéale s’étend d’Avril à Octobre. La randonnée à ski 
- le fameux combiné (mulet-ski) propre au Haut Atlas - se pratique du début 
février à fin avril.

Demnate 
À 46 km d’Azilal sur la route de Marrakech, Demnate est l’une des portes 
du Haut Atlas. Elle abrite d’intéressants remparts (la kasbah date du temps du 
Glaoui), vergers opulents où prédominent oliviers, noyers et figuiers.

Le pont d’Imi-n’Ifri : 
À 7 km de Demnate, le pont d’Imin’Ifri est un site touristique de premier ordre. 
Cette arche naturelle, d’imposantes dimensions, lancée au dessus d’un oued est 
un bloc rocheux qui formait un verrou que la rivière a entaillé en concrétions 
et stalactites.

Le site prehistorique d’Iroutane 
À 7 km d’Imi-n’Ifri par la piste. Il est constitué d’ensembles de dalles horizontales, 
réparties sur 2 hectares environ, présentant des empreintes de dinosaures 
fossilisées. C’est un site impressionnant qui témoigne de la présence en ces lieux, 
il y a 65 millions d’années, de ces énormes animaux disparus.

Ville historique fondée en 1687 par le 
Sultan Moulay Ismaïl. Sa citadelle est 
l’une des plus importantes du Maroc. 
Pendant le protectorat, les Français 
ont transformé cette cité en garnison 
militaire abritant deux mosquées. 
L’une d’elles garde le style almohade, 
caractérisé par une forme de losange 
sur le minaret. L’autre porte une 
architecture sahélienne avec des piquets 
en bois sortant du minaret. 
Autre monument de la ville, le pont à 
dix arches qui traverse le fleuve Oum 
Er-Rbia, construit également par le 
Sultan Moulay Ismaïl. Pour bien profiter 
de la vue sur la kasbah de cette ville, le 
visiteur doit se rendre vers le sud de 
la cité, sur le petit promontoire dominé 
par un monument austère.
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FES
La ‘‘ville-musée” du Royaume

Nichée au creux d’un vallon au pied 
des montagnes de l’Atlas, Fès, foyer 
prestigieux de la civilisation musulmane 
et berceau de la culture berbère et 
des Arabes d’Andalousie, fascine par 
sa richesse historique, son architecture 
hispano–mauresque, sa médina 
médiévale de Fès El-Bali, la beauté de 
ses monuments et la splendeur de ses 
demeures. 

Fondée à la fin du 8ème siècle par Idriss 
II, cette ville millénaire est l’une des plus 
anciennes cités de l’Islam. Elle accueille, 
outre les  tribus berbères venant  de 
l’arrière pays et les familles des soldats 
arabes fidèles d’Idriss II, quelques 8000 
familles de Musulmans andalous dès 
818. 

Centre religieux et culturel
Le rayonnement intellectuel de son 
université coranique, sa célèbre mosquée 
Quaraouyyine, ses édifices emprunts de 
l’art arabo-andalou en font, au fil du 
temps, le centre religieux et  culturel du 
Royaume du Maroc. 
Ses monuments, ses murailles, le décor 
médiéval de ses ruelles étroites et 
tortueuses, ses mosquées, ses palais, 
ses fondouks et ses médersas (écoles 
coraniques) qui ont vu le jour au long 
de douze siècles d’histoire, rivalisent 
d’ornements : boiseries sculptées, bronzes 
ciselés, zelliges, moucharabiehs, colonnes 
et plâtres sculptés et témoignent du 
génie créateur et du savoir-faire de ses 
artistes–artisans de grand talent, venus 
d’Orient et d’Andalousie.

Fès, ville des mille et une nuits, capitale historique, spirituelle et culturelle du 
Maroc est une halte incontournable pour les amoureux de la culture, de l’histoire 
et de l’architecture hispano-mauresque.  
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Surnommée dans le passé «l’Athènes 
de l’Afrique», Fès a été décrite et adulée 
depuis sa naissance par des poètes, 
historiens et chroniqueurs de tous 
les horizons tels Ibn Khaldoun, Léon 
l’Africain… et a accueilli de nombreux 
savants d’Andalousie, tels que Ibn Tofail 
et Ibn Rochd. 

La doyenne 
des villes impériales
Fès reflète aujourd’hui avec éclat 
l’épanouissement des dynasties berbères 
et arabes qui ont bâti le Royaume du 
Maroc (Almoravides, Almohades et 
Mérinides..) et évoque la splendeur d’un 
passé rayonnant et prestigieux. 

Classée ‘‘patrimoine universel de 

l’Humanité’’ par l’Unesco depuis 1981, 
cette ‘‘ville musée’’ a su maintenir au fil 
des années ses traditions  (université, 
médersas, artisanat, …) tout  en 
étant une cité touristique moderne 
et très active avec ses palaces, hôtels, 
golf, restaurants, stations thermales,  
animation et spectacles… 

La cité la plus 
authentique d’Afrique
Destination culturelle, spirituelle et 
touristique, Fès est la cité la plus 
authentique d’Afrique du Nord. Sa 
médina médiévale de Fès el-Bali est 
le cœur historique de la ville. C’est 
un labyrinthe de 9.500 ruelles et d’un 
millier d’impasses, avec ses souks, ses 
mosquées, ses médersas et ses édifices 

historiques empreints de l’architecture 
hispano-mauresque. 
Fès el-Jedid est la ville impériale, voulue 
au XIIIème siècle par les Mérinides avec 
son architecture remarquable. Plus 
au sud, sur un plateau dont le rebord 
offre de belles vues de la médina, 
s’est développée, depuis l’époque 
du protectorat, une ville nouvelle où 
l’on trouve commerces modernes, 
banques, agences de voyages, cinémas 
et établissements hôteliers. 

Shopping, le must de l’artisanat
Fès abrite les magasins d’argenterie les 
plus réputés du pays. 
Fès est la capitale de l’artisanat, ses 
marchés et ses souks proposent 
des produits de production locale 
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notamment des tapis, de henbels au 
tissage plus ras, des plateaux en bronze, 
des poufs et des produits de cuir. Les 
poteries bleu et blanc sont également 
l’une des spécialités de Fès. Le quartier 
des potiers est situé à la sortie de la ville, 
sur la route de Taza. 

Des sources thermales 
mondialement 
connues

Aïn Chkef 
Le charme de jadis tire sa réputation d’une 
source fraîche jaillissant du plateau de 
Saïss et entourée d’arbres de différentes 
essences. Si autrefois, Aïn Chkef fut un 
oued dans une vallée, cette source est 
devenue avec le temps un complexe 
touristique avec des retombées pour la 
commune du même nom.

Sidi Harazem, l’eau aux 
propriètés curatives
Station thermale située à 17 km de Fès, 
sur la route de Taza, au milieu d’une oasis, 
les vertus de cette source d’eau chaude 
magnésienne étaient déjà connues du 
temps de Léon l’Africain, géographe 
arabe du XVIème siècle pour leurs 
propriétés curatives, notamment dans 
les colibacilloses, pyélite, cystite, eczéma, 
leurs applications thérapeutiques ont 
trait aussi à la diurèse traitée par des 
ingestions et des bains dans les eaux 
de ses sources chaudes. Aujourd’hui, 
ces eaux dispensent leurs bienfaits 
dans le confort d’une station thermale 
moderne. 

Moulay Yacoub, la sulfureuse 
Située à 20 km de Fès, cette station 

est réputée pour ses eaux sulfureuses 
- d’une température moyenne de 52° - 
recommandées pour les maladies de la 
peau. Un équipement ultra moderne est 
installé dans cette station : infrastructure 
d’accueil, équipement sanitaire etc. 

Les eaux chaudes et bienfaisantes de 
Moulay Yacoub soulagent rhumatismes, 
affections du nez et de la gorge, 
maladies de la peau et problèmes 
gynécologiques.  

Gorges et cascades
Ras El Ma et les cascades d’Aïn Bergama, 
les gorges du Sebou avec les villages 
pittoresques de Sidi Abderrazak, de Ras 
Tabouda et de Kasbah Chaïrat.

Tissa et Aïn Aïcha
Au nord et à travers le pré-Rif, cet agréable 
circuit mène vers Tissa, important village,       
où se tient annuellement le plus grand 
rassemblement de chevaux au Maroc 
appelé festival de la Fantasia. 

Aïn Aïcha, souk très important qui 
se tient le dimanche; Rhafsaî, centre 
pittoresque d’où une route conduit au 
belvédère de l’Oudba, où on a une vue 
remarquable sur les montagnes; Moulay 
Bouchta El Khammar, où un moussem 
très important se tient chaque année en 
été.

Circuit de Tazzeka (117 km)
Haut lieu du tourisme de montagne, au 
départ de la ville de Taza.
Sites d’une grandiose beauté : chutes 
de Ras El Ma, cascades de l’Oued Taza, 
grottes du Chiker, de Friouato, Djebel 
Tazzeka (1989 m d’altitude), couronné 
de forêts de cèdres.
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Imouzzer 
Kandar Sefrou
Premier centre 
touristique balnéaire du Maroc

La ville des cerisiers

Perchée à 1345 mètres, cette ville berbère 
respire une paix profonde, à l’exception 
du lundi, jour du souk. Les curieuses 
habitations souterraines de la kasbah des 
Aït Serghouchen, sont à voir.

Partez pour d’exaltantes excursions à la 
découverte des sources qui jaillissent à 
proximité de la ville. Grimpez jusqu’au 
djebel Abad, 1768 mètres, le point 
culminant du Kandar. 

Pour admirer la calme plaine du Saïss, 
les toits plats de Fès piqués de minarets, 
Meknès perchée sur sa colline, les 
montagnes du Rif.

À 850 m d’altitude, Sefrou se 
présente comme un nid de verdure 
reposant dans une terre fertilisée par 
les eaux de l’Oued Aggai. 

Sefrou est aussi un immense jardin 
dans lequel toutes les espèces 
d’arbres fruitiers trouvent asile. 

Les cerisiers, en particulier, y sont 
à l’honneur et leurs fruits sont 
renommés dans tout le Royaume.

La Fête des cerises, datant de 1920, 
est célébrée à la fin du mois de mai 
(danses, fantasias et chants rythment 
alors cette importante manifestation 
agricole).

A ne pas manquer : Remparts et 
bastions de la ville de Sefrou, site de 
‘‘Al Menzel’’, site de Bhalil.

Taza, une féérie minérale
Fondée au XIIéme siècle par les 
Almohades, dans l’ancienne cité de 
Taza, qui surplombe la ville moderne, 
monuments, merveilles et curiosités 
abondent. 
Les remparts du XIIéme, le bastion 
de l’ancienne kasbah, le marché 
aux grains, les souks où s’achètent 
nattes, bijoux, tapis fabriqués dans 
les montagnes par les Berbères Béni 
Ouaraïn, et l’étonnant minaret évasé 
de la mosquée. 

IMOUZZE KANDAR / SEFROU / VOTRE DESTINATION TOURISTIQUE 
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